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Grande ouverture de printemps

De Chapeaux et Manteaux
LE - 26 - MARS - COURANT |

JOURS SPECIAUX D'EXPOSITION
LES - 26 - 27 - -BT - 28 - 3VE.A.ES-
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point* du Bas -tu S' I,au -nt, .le la Raie 
de# C’halvur*, province de Quô i»o ; ain
si une le No iv. «u-ltrunswlrk, la Non 
veil -K os e, Vile du l’rinoe K l m .id, e 
Cap Breton, le* Ve* de la Madeleine, 
Terreneuvp et St Pierre.
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"CANADA ATLANIIC”
Les traiiib ^xp i-s* quittent Montréal et 

Halifax, tous les lours ( l inan lies exceptés) 
et se rendent a destination de tous ce# 
jioints, sans changement de elmrs, en 30

Los trains express del'Inteivoloiiinl qui 
at dans vos directions sont lirillaiii- 

cité et chauffés par 
». Tout cela donuo
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ment éeln 
la Vâpeu 
la'attvoup d’avantages, de 
reté aux voyageurs.

ailés pat 
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l.ep convois partiront de 'a gare de rue Elgin 
comme suitNous exposerons un assortiment très complet de nouveautés de Londres, 

Paris et New-Y*>rk en fait de et de au-
LT'.X l'RKNN DK MONT
RE AL9.00 A. M. rapide n'arrêtant 

u'à ( aswdffian el Alexandria en 
et le Coteau. »iTtvv rt Montréal à 
reliant awv le trahis d*> Grand Tronc pout 
l l'.st et le Sud Hat.

la*s nouveaux et élégant* trains express, 
ceux <lv jour et ceux de nuit »e dirigent aux 
mêmes endroit#.

lire Ottawa 
1116, svChapeaux et Ornements Beaux et riches 

Fleurs Françaises et An; laises 
Rubans et dentelles

Belles Plumes nouvelles, Tulles et points

Manteaux de dama, Gilets, Visites eUirsey s
Etoffes a Rote et Patrons le Robe en variétés infinies
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5.00 p. m.
Alexandria

inl _ I/O* passagers pour la <iran.lv Bretagne ou 
entre Ottn I GftRUlHU.il. -inittant Montréal le vendre 

char refevtoir, et ar- »»»tin iSPIVAU1 à tempe samedi pour
se reliant aux trains 1 prendre le vapeur JN*»»' transport de 

du timnd Tronc i la malle, à Halifax.
•ntion îles ex pmi items ~V }H>rui dt- 

1 rectcment surle# grandes facilité# «>îT»*r***• 
par le train pour 1<" transport »lv la finir nù 

Val de toutes le* marcluimliees n de* 
de* Provinces ilv l’Kst et de Terre

„■ IV,,
oxp'-iliés

qu'à (‘asHvlniiin et il 
xva et le (Viteau, a i 
rive à Montréal il •
«lu Vermont C'eut ri 
pour tous les points il VEet.

s. VU, s

I or n M I. i:\PRF.ssDF.BOSTON 
I .Ou I . III. et N KW-YOHK (passant j èn généi 
par le Coteau et le non venu (mut en acier) I tin,dion 
pour Rouses Point, St AIInui*. Saratoga, ! aussi poi
Troy, Albany, Ronton, Ncxv-V-ck. l’liiia- ! des produits
dclpbic, et tous h-s points au sud, avec I Kimqiv 

s dortoirs depuis Ottawa jusquA Boston , ...
( ('«• tmin arrête à toute# les ‘ * . 1
Ottawa et Rouses Point.) ,'1 >’

Hirtation .les grains 
"inarolié# tio

Le plus bel assortiment <1 'IniietinoA et Siteeus pour Robe* qui ail j itti.it^ 
été offert à Ottawa. Le tout à très bas prix pour argent eomptaut.

Nous vous invitons à venir visiter notre Stock <-t examiner nos prix et 
nous sommes convaincus que vous ne repartirez pas sans acheter.

stations entre
et .s et info mati-uis concernant e

t.. XV. ROBISON . agent pour les piuwa- 
gers et le fret .le l'KsI, Ptllj, Rue 
Saint Jacques, Montréal6.15 A. M. TRAIN LOFAI/

tontes les Ktationsenti
se reliant au Coteau 
|Miur tous le# points n

tawa et le Côteau, et K. KIND, agent des billet#,1 
'27, nie S|Nirks, Ottawa

,1). POTTJNOKK
HiirinUuidant Général 

Fer, j

On s,- procure des billets, les lits et tous 
renseignement# en s'adressant 
billets, 24 rue Sparks, blue de 
sel, o" A In gare.

D. GARDNER & CIE ni bureau des 
l’hôtel Rus Bureau «lu Chemiii de 

Monet un, N. B. II Nov.
M

K. J. < IIAMÜKRLIN. ('. ,1. SMITH fTpjiiry \Y;il tpirs)
PJtm/AflCIEJ4

TèLXTi Kr.Klh I .VUUKLe plus Grand Assortiment
------ DE------

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et une 
belle ligne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
Des en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
marquees en chiffres.

Une visite est sollicitée.

Surintendant Général ‘ Agent général de# 
l'asHugersSOI Kl K M’SMICX

York. Habit* 
j de femme#, ne toyf-H, teint* rép:
; A neuf. Tapi# de piano#, de table, ri leaui 

de dama#, bordure# -le rideaux, etc1, nettoyé# 
or teint# à la perfection. Plume* d‘autru
che# teinte# selon l'espèce prod ite, 

t frisées.

< Il tawa, 3 mai s INDU.! 7 d'ho unie# et 
nrés et roml»

face de la rue

Coin des rues Rideau et 
Cu mbei’lo ml,CHARRON!toyeee e I

IUAVDI.HIK

L , . ' I.' meilleurs ili
... tés de eliarlion

J bitumineux 
' ' .'!& 7 " et antlira

J **’• ShBI: I Cr-IBLF
f nT,w

1 'i i'Éê i}.Z " »■ «JA Fryb. U)

m ,iur

On ne #e ser’ d'aucun procéilé chimique 
n se fie à l'habileté de notre main d’œuvre.

lierchc et 
la ville

Coin des rues Spnrks, 
el Bank,Satisfaction garantit) 

on délivre les ordres par 
Les collets et les poignets 2 cents chaco'i. ilE. Gr-A-O-ISTOIST. Crop

504 rue SUSSEX devant la rue York (OMVAtilMK IKASSUUMK
— DU CANADA —S. Succursale, »u No 160, rue Mali

H idî

11 CITIZENS ”
KTAUUNNKMKNT IM. lAâl.l/Kl HBijoutiers en gros et en détail roNnri: kw inm#

Bohkav Piiinui'ai. : l.'diflce de la Grimpa- 
' 1HI

98 Rue Rideau 98 HabiRvme 
rés. Satisfac

nts -If meFHiourH faits et répa- 
ction garantie

A. DAOUST, tailleur,
No. 18 rue Nicholas, Ottawa.a. & a. mcmillan. gnlc d'Assurance - <;|TIZ> !%N,' 

rue Ht. Jacques, Montré il.

DIREOTEUK8 :
Bon. J. J. O Alibotl, héiiateiir, Président 

Andrew Allan, K- r., Vioo-l'r- h d-nt. 
Robert Andenton, 1er I A ri h - r Pn vosl.Ecr 
Alp Desjardins, M. P. | ,1 O. Gravel, lier. 

H. Montagu Allan, Kci.
Smith, sec-tiV‘8.

H,.11, ««•'"' » '.I.

.4 Mèc. ATTENTION ! 4* KIB ' Ol TV»

m FITZleATIU<îli KT HAMltlN
se font un pial ir de remercier le public 
pour I'. ncouragera'mt qui leur a été donné, 
it ils invitent île nouveau tout le momie A 
venir faire une visiV- à b tir magasin ; leurs 
marchandim-s sont du premier choix,

FITZPATRICK 8[HARRIS

William
O. K Hart, gérant généra'TAILLEUR COUPEUR

TAILLAGE GARANTI GSPITAL HOUUülT - $1 0<»R,H0n.r
ÜépAt au gouvernement fédéral 122,840.', 
G, W KKGUIN. KDWAHDK KING

Agent de ville,
Il H UK BPARKR. OTTAWA

iiuroaa de i'osie d’Ottawa.
Ajanicaux de Dames une Spécialité

204 Rue D.tlhousie 204

Hou# agent.
Wil iamArrivée et départ «te* malle*.

Fermeture | Arrivée.MALLES im BOUT!F>: 1 1Ouest — Toronto, Ha-'a Mi# .M

“rsres*...1: ...J.
Oue# — Toronto. Pe-
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Tragédie et Comédie combinées !
Fonds <lc banqueroute a la paire ! 

Bryson, Graham et Cie., vendent maintenant le fonds 

de banqmionte de

8»

Ch. de fer St-L. et Ô— 
Kempt vil le, North 
tjower, Metcalfe,etc

Kars, Ken ni ore ..........
MerriokviUe, Bussell,

iiôô

Ch- de fer Pn0- Pem
broke, Arnprior etc 

AFhtoii.Huntly.Carp,

ciTsSï- '
Alexandrie, Athob 
Laggao, tia man

2 30 9 30g u0

d*
6 30 
2»

LÂROSE et Oie., rue RideauI eu 1 20Spring#, etc . . 7uu.... 
Par diligence ell’s 

Corner», H int'bnrgb 
Kallowneld, etc............... 2 00

æ6”dull 
Ay i . Eerdly.etc I O 
Uuyou, Téueaavllle. .. 
Oaiineou, v. le Jour#,

A Hiv- r I éserl -------? •*
Billing’s Bridge.......... *0 0
Cummings' et H*-rd-l

mans’ Bridges..........Wj
Hochestervllle. etc ■ jl##l 
Orléans et tioblllard. !«*)
Arcbxrlll» ..................... Si*
Meri vale—lundi, mer- 

edi et vendredi ■ ■ • • •

et aussi le fonds de banqueroute de4 45

J. N. PORTELANCE, rie Rideau330credi et v 
Malle# Anglaise*—via 

N,Y., lundi, et jeudi. 
Via Halifax. Jeudi ... 

do sac suppléai

6 90
8 00
4 10T

magasins est une preuve<leLa foule qui encombre nos 
la vérité des bargain, que Von ne peut obtenir nulle part

l.-i lettres destinée- * ' nrx'utrs oe t d il 
ve.it étr- uiisw '• 1 ■ i «s-if* 1 minutes avant la 
Ck-lure de» malle# pr çé le 

Me- res du Bu-- ;i . de ‘ a. m. A j a. n-. 
Man iais «tr id pi ste et I» poste et ia Ban ,ue

BureaiHle Por'vMPUltawn. railleurs.

Quand vous allez a Montreal 
rendez-vous a l’hotel Richelieu 
le seul hotel de premiere classe 
dans le centre de 
sur le plan Européen et Améri
cain. J. B. Durocher, Proprie
taire.

ia ville tenu

SEULR AGENTS POUK LFS THE# DE TETLEY ET CIE» I#ES THF 8 LES PLL ^[AENOM# 
MES DU MONl'Ae - B. 6.

CHITTY FRERES
312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA J

Importateurs et Commerçants d’Ep.- 
ceries de Choix, Etc., Etc. 

Notre. Stock est Nouveau et 
nos Prix sont Très Bas.

THES BON THE POOR 20 GTS. U LIVRE
VIEHSTEZ "VOIR V

Cest sur ce ilième que, pendant 
.on^ quart d'heure, Mart"' exor 

éloquence devant un auditoi
re de plus en plus attendu.

Il f llul mettre un terme à ce 
flot d paroles. C est le bou- eau q i 
s en char g' a.

ce son

Inondation

Nouvelle Orléans, ‘Zti mars—Le 
Mi sissippi et ses dIïI i* nts ont eoti- 
sidérablem< nt baisse par suite de a 
ruptured s digue* à Ribigh Mis 
s s-ippq mais une grande par ie des 
terrains bas de ce dernier Etat e t 
sous IVau.
l.e gouvernent N chois de la Loui

siane, a refusé un don de 8100 000 
offert, en faveur des inondés, par la 
compagnie-de la Louisiane, et Its 
directeurs dd cette compagnie ont 
résolu de distr.buer directement les 
fonds aux paie sses qui soi.firent de 
l'inondation.

A ia Nouvelle-Orléans, les princi
pales rues sont encore sous l’eau e« 
ceux qui ont des affjires à régler s • 
servent de ba'ea ix.

Nouvelle maladie

20 ma s —Une nou-Si Petesbdivg, 
velle »-t tenible maladie à iaqn-lle 
ou a donné le nom de nonna,fait «i-* 
g ands ravages en Russie. Les 
symptômes et le co rsda l'épidémie 
sont extraordinaires. Elle commer
ce par trois jours d’insomnie, d'- né
vralgie et d-1 prostration générale. 
l‘u s viennent trois jour U torpeur 
et de sommeil, après quoi le in.ua ;e 
est guéri ou meurt. Les médecins 
déclarent n’y abso ument rien com
prendre ; on la sse en général i t 
ma adie suivre sou cours, qui 
aiLènô p ourlera ni la moit ou ia 
guérison. On assure que des cas de 
cette épidémie ont ét»consultés en 
Autriche et eu lta.ie.

l>ia-«<-pl famille* «le douze eofanl*

Québec 2#i mars — Le notaire 
J. A Tremblay de la paroisse des 
Eboulement, est arrivé en c lie vi 
le, oour faire valoir les réc amauons 
de dix-s-pt c toyens de cette paroi se, 
heureux père de doux - entants v - 
vants et qui demendeut leur dû, 
leu: cent acres.

Ces patriotes sont MM. E zéar 
Tremblay, Ovide Boivm, George 
i’otvm, Paul Goudreau, Rémie 
tiouchirj, Chr>so!og ie Thib tu t, 
Adolphe Te mb ay, (Antoine), Phi- 
leas Gauthier, Emili'n l'rHiibiay, 
Evariste Tremblay. Jean Perron, 
veuve Eusèbe Bouchard, veuve Ma- 
Cat-e Goutombe, Simeon Rhéaume, 
Ti b . ce Audet, Norbert Coulomb -, 
et Alfred Kandel'.

La popuiatio i des Eboulement est 
de 28UU âoies

Tous ces chefs de fimille ont l’in
tention d’établir quelques-uns de 
leurs enfants sur ces lot* de terre, 
aussitôt qu’ils en seront entrés en 
possession.

Couvertes a Chevaux
Noua x'endrons à de grande# réductions 

la balance de notre stock de couverte# à che- 
Nous voulons liquider.

NATIONAL MFC. CO.,
160 Rue Sparka.

Noua avons le plu# grand et le meilleur 
assortiment de RAQUETTES de la ville. 
Prix spéciaux pour une grande quantité. 

NATIONAL MFG. CO.,
160 Rue Sparks. 

Lee tobogan# sont aussi de saison.

Bamle Brevet#* ponr Tapi*
Nous avons un très beau choix de balais 

breveté# pour tapis que nous vendons à $1,75 
NATIONAL MFG. CO.,

160 Rue Sparks.

PEIXTI'REÜ A I’HHIjE
Nous avons 56 peintures que nous 

drone à des prix sans précédent, pareeque 
nous avons besoin d’espace pour d’autre# 
marchandises.

Que dites-vous d’un véritable tableau à 
'huile avec cadre pour 81,00. Cela ne 
rappe-til pas l'acheteur économique T

National ïïfg. Co.
160 RUE SPARKS 160

LINIMENT GÉNEAüÜ!
36 AJVS DS SUCCÈS

Seul Topique
remplaçant le 
Feu sans dou
leur ni cbûte du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
de# Boiterie*, 
Fout m reot 

Ecarts, Molettes, Vesslgons Engorge
ment# des jambes. Suros, Eparvm s, «te.
Ph^GÊNEAÜ, 275.rai SMTonort,Paris

;

J

lut

If»

près midi, et à dix heures, on avait 
te iré 35 morts et 8 b'esséi ; deux 
autres cadavre», ceux des nommés. 
La petite et Jo y, n’ont pu être reti
rés que fort longtemps après.

Fur les 8 blessés, 5 sont morts 
qu< Iques heures après être remonté 
du foud , 3 autres paraissaient de
voir survivre et ont pu donner des 
explications sur la nature del’explo-

FABRICANTS DES CELEBRES

PIANOS NORDHEIMER Ils déclarent qi.’ils fe sont vus en 
tourés d flammes rouges à la suite 
de deux coups d- m ue qui ont dé
bourré. expression usitee dans ,'es

La cause du désastre parait être 
dans l’exph sion de la poussière té
nue du charbon qui existe dans les 
mines.

Jamais on n’a constaté de g- sou 
dans ces houillères ce qui explique 
que le travail avait lieu avcc des 
lampes i l’air libre

Le - causes véritables de la catas
trophe qui a eu lieu à la Machine 
resteront inconnues. Les puits se 
sont enfl imés subitement eu quel
ques s condes, et tous le- ouvri rs 
ont été biûics; leur mort a été ius 
tantanée.

l.es obsèques ont été cé’ébrées en 
présence d’une foule considéra b e 
Au prt mier rang était 1g. p éfei, le 
préf dure, un grand nombre d-j 
fonctionnaires, les représentai! s d 
la Compagnie du Creusot. L'évêque 
de N vers présidait

Plusieurs . iscour ont été pronon
ces par l’évêque, le préfet M. Gros 
c rnseilier général.

L°s pe’Vs enfants et les femmes 
tie- victim-s, en larmes, poussaient 
îles cris déchirants; tous les assis
tants pleuraient.

i
Sont aussi agents pour les fameux 

pianos Cherkering, Steinway 
et Haines, et pour les 

orgues harmoniums de 
Estey et Kim bail

Grand assortiment de pianos 
de seconde main à des prix 
variant de $‘25"et plus.

Condition de paiement de $3,00 a 
$10,00 par mois.

FABRIQUE i Rue York Toronto,

Salie de vente a Ottawa 
67 RUE SPARKS

Triple Execution capitale0£/ECH SÜUWIATIN Madrid, 26 mars-Une triple 
cxécuiio'' capitale a eu lieu ù Peua- 
ianda. Vo ci qu Iques détails sur 
celte exécution :

Les condamnés S. nchezAlmag o, 
Avgustin Gomez et Francisco M utn 
avaient été reconnus coupables d'as
sassinat sur la person.-e de dt-ux 
f;ron es. Dolorés Gonu z et Gervasia 
' oz tno L< crime remontai à l'an 
assé. 11 y a juste un an que ces 

iiancits, après avoir t aitréust-ment 
ait ré les victimes dans un guet- 
apens, les avaient aide s de coup* 
de co teau pour s’emparer de leurs 
mt d'-stes économies

Un évalue à dix mille personnes 
1* nombre d curieux accourus à 
Penaranda d- tous les environs 
pour assister à l’exécution. De très 
hull maun, l'echafaud avait été 
dressé sur une vaste esplanad 
entièrement envahie par la foulej 
Des troup -s d’infanterie et de cava
lerie contenaient cette affluence 
avide de voir

Quand le cortège s’est avancé 
tvec S'-s pénitents en cagoule et ^es 
frères quêteuis, avec es pos.tlmo- 
Uies accompagnées du glas des 
morts et du bruit de la charrette, il 
ses! produit un grat d remous au 
sein de la multitude. Des cris de 
p tié sortirent de la bouche des 
Femmes On voyait s'agenouiller 
des {.r upes en p ière.

Puis, les condamnas sont arrivés 
au oied d<i l’échafaud I 1 étaient 
evêtus delà hopa des supplicié'. 

Des p êtres les souienaient de b-urs 
derniers conseils et leur luisaient 
embrasser le crucifix.

Le bourreau, entouré de ses aides 
se tenait drbout, sur la plate-forme 
de l’échafaud.

C’est Sanchez Almagro qui, le 
premier, a gravi les marchas de 1 é- 
chafaud.

Il s’est a s;s sur la ch lise fatale.il 
était livide, anéanti

On voit le prêtre s’inclin-r une 
dernière fois vers le misérable, 
approcher du crucifix de 8' 9 lèvres, 
l'envelopper étroitement dans ses 
bras, s’éloigner d’un pas en arrière, 
et en même temp , s’avancer le 
bourreau.
» Bientôt, celui-ci a mis le collier 

pomt, l’a fermé avec fa clavet e, 
a donné deux tours de tourniquet, 
et la garotte a cassé la colonne ver
tébrale. Sanchez laise lourdement 
retomber sur sa poitrine sa tête re
couverte d’un capuchin noir.

Puis vie: t le tour d’Augustin Go
mez, dont l’exéi ution est prompt*.- 
meat'àccomplie.

Mai» quand vint le tour du troi
sième condamné, ce fut autre chose

Francisco Martin est un 
de vingt et un ans. Il était 
mestique des victim‘s. C’est lui 
qui avait eu la plus forte part de 

pons'bilue da s la préparation 
et Vexée ition du crime. Plein 
d’empire su 1 lui mêmc’est 
un sang froid inaltérable en suiva.it 
curieusement les phases, qu’il a as 
sisté au supplices de ses deux cumj

Uue fois installé sur le troisième 
siège, qu’il vient occuper d’un pas 
Iran quillle et ferme, il demande la 
parole et pendant un long quart 
d’heure, il adressa à la fouie s< s re- 

ndations dernières. Sa voix

vice SvèciaP,

LA CATASTROPHE DE DECIZE
Parie, 26 ma's— L< 28 vers deux 

heu es du soir, un coup sourd, soi 
vi d’une légère oscillation du sol 
mettait subitement m émoi la popu* 
lation minière de Dec ze, qui en un 
instant fut sur pied, devinant avec 
raison qu’une caiastrophavait dû 
éd iter dans un des charbonnages 
de fa région.

D i uits d’extraction, une fumée 
nau éabonde Relevait, fumée mê ôe 
à de? étincelles. Le» (âbles maint*- 
nai.t les cages m 1 açi tnt de pren
dre f u, les secours etai nt par cou- 
séqu nt d fficiles à r rgam er et pour 
tant de nombreux ouvriers se itou 
vder«' ce moment dans le feu, 
et il l’alla t à tout prix leur porter 
secours.

l es plus courageux n’hésitèrent 
pas. Une cage fut descendue jus
qu’au premier ét ge, lequel n’avait 
pas été atteint paries fl mm s, ou 
du moins ne l'était pas encore et de 
là 1- s sauveteur? gagnèrent, par d s 
p!ana inclinés, les galerie# plus pro- 
fondes dans lesquelles le ftu faisùt 
son œuvre de destruction.

L -, un p- ctacle honible s’ofl'ra t 
à leurs yeux : de nombreux cada
vres gisaient sur le ?oi des gale'ies 
Des mineurs avaient été asphyxiés 
par le grisou; d’autres dont les 
corps s’apercevaient au travers d’un 
rideau de. flammes, se carbonisaient 
lentement tandis que le feu gagnait 
de proche en proche, menaçant de 
détruire tous les travaux de la mi.

quelqu’un était chose im- 
, il fallut se contenter de 
les morts et les sauveteurs

Sauver 
possib.e ; 
ramener
se dévouèrent pour retirer des flam
mes les cadavres de leurs compa
gnons de travail qui furent remon
tés jusqu’aux abord? du puits.

Vers le matin quand les cadavres 
des malh ureuses victimes remontè
rent au jour, des tcèues indescripti
bles se pioduisirent.

Les victimes ont toutes été biù ês 
puis asphyxiées par la fumée avant 
d'avoir pu fuir. Certaines d’entre 
elles sont absolument ca ci nées et 
ne sont plus qu’un amas de chair 
vantelantes et presque méconnaissa
bles.

h Quatre hommes, dit-on, par un 
hassard providentiel, s’en sont tirés 
avec des blessures auxquelles il est 
probable qu’ils survivront.

C’est vers deux heures et demie 
que l'exp!o»ion s’est produite au 
puits Marguerite, dont ia profon
deur er-t de 400 mètres, A ce mo
ment, 19 ont été a teints par l’explo
sion et tués ?ur le coup.

L i puits Marguerite communique 
axec le p -ils Za^ot, distant de près 
de dmx kilomètre , par un couloir 

ui lait aussi fonction de ch minée 
d'aération ; ce pu ts Zagot occupe 
environ 250 ouvrier; i’exp'osion les 
a surpris et 17 out été a-pbyxiée.

Si le 18 n’avait pas été jour de fê
te, si ie plus gr 
vriers n’avait

ptrç >n

q;

and nombre des ou- 
pas, au moment de 

l’explosion, été rapproché des ouver
tures des puits pour sortir, le nom
bre des victimes tût été beaucoup 
plus grand. Tous ceux qui étaient 
à un rayon de 800 à 900 mètres du 
puits sont resté# sur le carreau, les 

brûtôs te- autres a-phyxiés.
Au puits Marguerite ou a retiré 

18 cadavres doul 12 carbonisé, mais 
cependant reconnaissables; les as
phyxies ont tous un visage calme.

On a pu procéder aux opérations 
de sauvetage à cinq heures de l’a-

comma
est forte et assurée rien ne vient tra
hir son émotion :

u Défi z*vous des mauvaises com
pagnies 1 s’écrie't il en montrant le# 
deux cadavres qui palpitent encore à 
côte de Im.

” Fuyez la soc été des , coquins 1 
Voilà où elle m’a conduit! Que mo 1 

le voue serve et vous protè-
ge

!

.

QTTOTIPITÎIWPublié par la Ci*., «l'Imp. «4,416 Une Xonex.

LE CANADA
... .............—....... .

OSCAR McDONELL, Directeur de la Redaction.
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LES MEILLEURS 
OUILITESeOE

T. G. Brigham Successeur de J. 
Browne 4 Ciej 
Bioc^RusseiU

CH4BB0N

ilout 7,662 .•ondiun 
atious |iuiir.mciivtv<.il y

4 jKuir h

Molli lV-alCommerce d. 
«ne , k U o

d’n ! pont a Vu
1 .1.li

liiclrs ari'l Sayings °l 
W I

li VPLoi-

the Ph i ’S phivs îjin/nhd hj/
al Hli

(1477.)

oiliviel de 
11. ment que le 
cl qu’il ait

à annoncer 
satisfaisante.

La Semaine vrligi

NUI soit malade
l'ai

1.1“*:

Ixi journal a- 
due la sailli’ du Saint-Bèn

dlemimd et le fils 
ultovoa- 

iri èntei la démis-
•lit eu tir frétai

On dit que 
de Bismarck,

il.

porter que1.

d-, qui a,été le plus gi 
ride 16,'

universit 
1,000 mots

ordinaire peut revue 
c fiOO mots. Dans les < 
sert rarement plus de -Oq 

lit les journaux 
il lui faut cou liai-

shake! pe 
vain, s’est sn \ 
en a employé 
une éducatif

qu'elle désire

Milton
Une persomn 

n’emploie 
et une autre ayant

l’
inMais

et un peu 
tre au moins

de littérature,

GKO. McLAURIN, L.L.H
AVOCAT, Etc,

Bureau : 19 rue Elgiu, Ottawa

M. üœ,Âu6 me’wl'tiSn'SSSr

1AÏLUU McVExll

AVOCAT, aULLICITBI'R, K TC
— BUREAU : —

Reattiah Oatario Huunber», Ottawa,

STtWART, CHRYSLER 4 GODFREY
AVOCATS, SOLLICITEURS

Agents pour la Cour Supreme et le Parlement

Chambres Eoion, 14 me Metcalfe, Vllâwi, OdIj
McLiod Stiwart F. H. Chhyslb»

J. J. Godprst

VALIN * CODE
A vorale, Solliciteur*. Kic.j

BLOC’ EtiAN, RUE SPAKK8{
vis-à-vis l’Ilote, BuTsell.

Bradley ft Snow
eFÆCToESiEAiÆg

R. A. Bkadley. A T snow B

avec privilège d«

PB

Argent A prêter À 6 p. c. 
rembourser en aucun tempe.

F. F. LEMIEUX
tenr, etc. Agent pou 
Pari ment et les D 
mente publics 

Bureau : 74$ Bue 8parks, Ottawa

Avocat. Sol.ici 
Suprême, le

r la Cour

J. S. JUDE BOUTHIER, B. A. Se, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.
DéciHien,| «IICMtre cooc« uhuI 

le- lanrnanx
Article 1. Toute personne qui retire régu 

fièrement un journal du bureau ce poste 
de jou .ma 

ui d’un aut’
qu’elle ait souscrit ou non 
soit adressé à 
eet reponsable di 

Article 2. Tou 
journal eet 

'elle doit

ion, que

■I" paiement
te personne qui renvoie un 

tenu de payer tous les arrrèagee 
t sur l’abonnement, autrement 

peut continuer à le lui 
qu’à ce qu’elle ait payé. Dans 
né est tenu de payer en outre 
l’abonnement jusqu'au moment du 
(j'Til ait retiré ou non le journal

Article 3. Tout abonné peut être pour 

suivi pour abonnement dans le district ou le 
jou-nal est publié; lors même qu’il demeu 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit} 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 

te, ou de changer de résidence et de lais- 
accumuler les journaux à l’ancienne 

adresse, constitue une présomption et une 
preuve prima facie d’intention de raude.

K envoyer jus- 
ce cas l’abon 

le prix de
du*!»'

POH

UHAHÏÏOJS
A FOURNAISE, “ Egg," “Nut," “Stove," 

est le meilleur charbon mou Américain. 
Charbon Extra fin et doublement tamiser, 

venant des mines de Newcastle.

GEO. F. THOMPSON
87, rne Spark*.

attendu depuis plusieurs jours,

oronto 
listrc de

I.C débat,
l. sur la question 

niencé hier à 'l 
MM. Ross, min 

Etv- dith. chef de l '

.es orateur» ont été 
l'éducation, Mere-

imposition et Fraser, minis- 
publics. M. Meredith s’est 

p prononcé en faveur de l’abolition de la lan
gue française dans les écoles et a exprime 
l’espoir que le jour n était pas éloigné où la 
dép.italien demanderait l’abolition coin- 

K plvte du système des vcole» séparées. M. 
Fraser prit ensuite la parole. Il dit que 
l'abolition du système -les écoles séparées 
n’empêcherait pas les écoles catholiq 

lu—-^exister. L’éducation dans le
JL catitoUque est pour les catliolioues presqu ■ 

article de foi. L’abo'ition des écoles sé- 
•ées n’aurait que le simple résultat de 

payer des taxes |>our le maintien 
écoles protestantes et ensuite se à cotiser vo
lontairement pour le maintien d’écoles à eux. 
Il n’y a aucune clause -huis la constitution 
qui empêche lèseUholiquesd’avoir leurs pro- 
presécolei.La poLtique de M. Meredith, n auj 
rait doue que 1 effet d’imposer aux catholi 

« l’obligation de soutenir des écoles qu’ils 
pourraient frequenter : ce qui ressemble

S

lespart es u 
forcer à

r
II1» accus,' M. Meredith de vouloir 

lever les préjugés «les protestants en vue 
prochaines élections provinciales

Une dépêche de Paspéhiac i 
-•_ fails intéressant

\ dé à l’hnn. M. Met
t turc dans o cmnt
i mois le cela

deux curés hostiles 
Laugovin a adressé 

| re les réprimandant s
| vient d’en apprendre le contenu par la lec 

turc qu’eu a faite le <
F. Drapeau de Caplon

do poser ai candi la- 
ou trois11 v a dt

Quelque temps après l’un do„ 
tit la majorité. Mgr 

s une circulai- 
Le public

dissident, le Rvd

M. R. White, directeur de la Gazette de 
Montréal, et député de Cardwell, n’est pas 

du nouveau hill dessatisfait «les dispositions 
Banques dont a donné avis M. Foster. Lors 

hill sera discuté en comité M. White

dit qu’il proposera d’y ajouter 
exemptant de l’obligation de déposer 5o/° 
du fon 1s de garantie toutes les banques qui 

rneneut, des ohü- 
•It fifre de leur 

M. White propo

seront en dépôt au g 
gâtions du Canada vg îles 
plus grande circulation, 
sera aussi que eus 
d’iniprimei 
rantis par

banques aient le droit 
billets : liala face de It 

dépôt d’obligations du Cumula

au paquebot de lale n,La Tout 
Compa; rransatlaiitiqueÿruiiei 

Khi pieds et
motrice le 1 ’,000 chev

I,. !,\ rnement d'Ontario
III pour b s hôpitaux.

L' dera
a volé $II.N,.-,.V; 

lis" patients a
■•noral d" qui a reçu

donner i$.1 ."T00 par année àMontréal 
son chef de*psliee.

New-York demainLady Stanleyuaissera 
pour l’Europe. X 

700 autres fermier! 
pour le Manitoba.

Les éditeurs du Clairon vont poursuivre 
dommages le directeur du Sud au sujet 

tent article.

ûMiitario sont partis

Le Catholic Weekly lieciew de Toronto| 
condamne la conduite do lu I rritè 
des 810,(KM) i« l'université «le Toronto.

tr iité .1 extradition entre les 
| V ci, rro entre en "force

Le m 
Etats-Unis <■ 
aujourd’hui.

nt de décider que

qu • le I uni ISOH. 

Un juge lu Wy

b'/Cd d I' i-i:

s’ou vrii- j4w»dttnfVl'.xp,

des jeux du 
- coup .les lois

A Vendre 6 bon Marché
Porte» chassis, et jaloueerie.bois pr 

moulures, vitres peintes, huiles.epem 
cuir et '"oumituree de chaussures chez

H BOOI)l,t!VI>,
38 rue Besserer, près du bassin du Canal

par!,
tores,

J.T. JULIEN
273 RUE ST PATRICE

VITRIER, PEINTRE
DECORATEUR,

TAPISSIER ET BLANCHIS EUR.
Tout ouvrage exécuté avec soin et promp

I E CANADA MET CREPI 26 MARS 1810

tou te'ten tative|de la part du oiivernement 
provincial pour la co"lection de ces taxe». 
La situation est

Le Mail et l’habitant DEPECHES DU SOIR avec l-eaucoup d’alarme 
des événements politi-VIII

QUI EST ESCLAVE ?
{Service Special) par les olwervat*

redoute'beaucoup de» trouble» qui
ne seront rien moins qu'une calamité pourI f etc e de»» dieu «

Berlin, 26 niai s—On dit que l'empereur 
donnera une audience d'adieu à Bismark.

lu province.Lo Mail ne parle jamais du Cana
dien français des campagnes sans 
lui présenter ses condoléances au 
sujet du spiritual slavery où sou 
curé le tient. 11 verse des larmes 
sur un sort aussi démodé 
siècle de tolérance et de lumières et 
conseille insidieusement à l’habi
tant de secouer le joug clérical s’il 
veut prendre place parmi les hom
mes libres, jouissant du libre arbitre 
et de leurs franche» coudées.

Des sympathies et des conseils ve
nant de pareil quartier ne peuv> nt 
couvrir q ne des embûches. 
pas de mode que l'on tende ainsi la 
main à ceux que l’on d"teste.

Lé' population des cainpagn 
nadiennes a. d’ailleurs, ses guides et 

onseillors, et quand il y 
danger quelque ; ; *’t c’est à 
qu'incombera la mission d’y voir et 
de le faire éviter

Puisque le Mail veut parler spiri
tual slavery, parlons an. _,x- *

Nous -ou tenons, issu ré d’avoir 
l’opi ion éuhHTeë avec nous, que la 
popitkition d’()ntario est plus esclave 
que celle de Québec ; qu’elle a moins 
•le jeu, de latitude et de liberté in
dividuelle et que, esclavage pour es
clavage, celui du curé vaut mieux 
•s’il exislei que celui qu’exercent 
les cental nos'd e Grand masters et de 
Past y rand masters qui régnent dans 
Ontario.

A commencer par les sociétés 
d’Orangistes et d’Od J-h'ellows, eu 
descendant jusqu'aux templars de 
toutes dénominations et de tout ba- 
iolage, il y a des douzaines de so

ciétés secrètes dans le Haut-Canada 
avec leur loge-mère ici, aux Liais- 
Unis ou en Angleterre.

Des milliers de liant Canadiens 
sont liés pieds et poings à ces asso

cions té ébreuses et le nombre

Ktfprê» aille*
Paris, 26 man — Uue deputation com po
il tic membre» du nureau de Commerce de

Invalidation
L’élection de M. Vacher, 
invalidée.

Baris, 26 main 
houlangiHte, a été France, a eu hier, une longue entrevue avec 

le ministre de» affaires étrangère», afin de 
protester contre les nouveaux changement» 
faits au tarif douanier des Etats-Unis. Le 

se trouve placé dans 
une position inf érieure dans le marché améri- 

Le désir des négociants est d’user des 
représailles envers les Américains 

emploient envers le commerce

•n plein Limitai lui»
Beilin, 26 mars Les délégué 

de Berlin ont limité à 12 heures la durée 
tlu travail quotidien des enfants ayant de 
14 à 16 ans._________ ________

du Congrès
iommerce de la Fiant

mêmesMtr; Aaderw .a
que ceux-ci 
tie France.

M. Kil>ot en réponse dit qu’il préferait 
tenter de s'en ter tire avec les autres pouvoirs

-Cette charmante ac- 
Navarro et

Londres, 26 mars 
trice doit bientôt épouser M. 
renoncer au théâtre.

Un ni re
lluelph, 26 mai » On vient d’arrêter pour 

homiciile un vieillard qui a mis à mort un 
enfant qu’il a eu avec sa propre fille.

Fou Hvwlr mnlIA

>pc afin que l’action de tous soit 
uniforme, ce qui aurait plus d influence au
près du gouvernement des Etats-Unis. «,

Il n’est de I E

Dl|>lùmail«- alarm*»
La résignatien du pvin-Romc, 26 mars

La cour a cou 
damné à 85 d'amende un individu qui rou 
liait durant

Philadelphie, 36 mars ce de Bismarck a jej*; ! alarme dans la diplo
matie- îtatiénne7” La politique de M. Urispj 

./ "en s’alliant si étroitement avec le chancelier 
allemand se trou ve maintenant déjouée par 
le fait que la résignation de Bismarck est 

pour le parti catholique aile- 
1 ,,ui devra devenir très puissant dans 

la diplomatie allemande.
L Italie sans allié est réduite à une irnri- 

omme pouvoi1"

sermon.

Trop publie
Montréal, 20 luarS—Pour s'être embrass.'

sur la rue un jeune homme et 
fillette ont été condamné» respectivement à

une victoire

!#,K et 510 d amende
Nul vide

gnifianoe presque complète . 
européen, mais
rendu à l'impuissance chez elle

fait disent que la feule chance de 
ès est dans la résignation «le Criapi qui

Louisville, Kp., 26 mars Une jolie fillette 
• le 12 ans s’est empoisonnée à la suite d une 
réprimande reçue à l’école.

D n généreux 

Toronto, 26 mars M. 
vient «le donner 510,000 à 1"Université de 
Toronto.

gouvernement en est

somies au

sera1 remplacé par un premier ministre sym 
pat bique à la l'r 
pourra faire une 
beaucoup mieux au peuple italien que l'alii 
aneo hybride conclue entre Criapi et Bis

Coodrrham
avec laquelle 1 Italie 

alliance qui conviendrait

l'eu «le prairie
Kansas City, 26 mars Le feu 

dévaster plus de 250 milles carp* de 
boisées. Comment on tue une cause

Un autre «caudale
Un diveore va être 

voit enlever
Londres, 56 mars Les bonnes causes sont souvent perdues 

par le» excès de leurs d 
< 'es. le sort qui 

pliique d’Ottawa, 
de cette société 
poser partout leur volonté 'lans les aflairea 
des particuliers coinin'' tlans les affaires pu-

C'est par ce moyen que l’union perd ses 
meilleurs amis 
séance du 
roll proposait d«* rt 
ces accordé à Y Evening tourna

demande par un mari qui se 
l’affection de sa femme par le Solliciteur

•liseurs.
u l’union typogra- 
Les principaux agents 
cherchent trop à im-

Général Clarke, le même qui agit comme 
l’avocat de O’Shea qui veut lui-même divor

Accuse d «-m |»oi»i>nm ni cul
Aslilond, Wis., 26 mars Un 

Napoléon Trudeau a élt' arrêté sous

découvert dans les entrailles de la victime 
du vert tie Baris.

nomme

son enfant. Ou a Ainsi lundi dernier à laempoisoim
•. M. I’cclievrn Far- 
lc contrat d annon-

il tic villedes adeptes grossit Bien plus il ne 
se passe pas de mois sans qu’on ela- 
ldi-se des sociétés ou des loges non 

Nous sommes les témoins
parent | ue

li s ly pograplics employés dans cet atelierPalilMinv «le paix

:1e celte progreision dans Ottawa 
Or, ;’t moins de prend n; des Hauts 

Canadiens pour des machines, des 
corps sans Ame, il faut nécessaire
ment en arriver à la conclusion 
qu’ils n’entrent pas dans les loges 

être bien convaincus qu’il fau
dra en subir les règlements, obéir 
aux injonctions parties d’en haut 

Il ne faut pis connaître gra.id’cho 
te en matière de société secret'* 
pour savoir que toute individualité 
y disparait, que la volonté t 
d’exister cl que le mot d’ordre don 
né doit être suivi par tous.

pas de société se-Ti-le possible 
sans celte immolation de l’individu.
On pourrait mettre sur la porte dt 
chaque loge : I mis qui entrez 
nunerz au droit de penser '

Voilà certt s une joli 
des hommes que le Mail veut nous 
donner comme des modèles de ci 
tnyens libres.

Que 1 s “suprêmes” de ces diffé- 
ntes loges décrètent le mal ou le 

bien, des mesures répréhensibles ou 
acceptables, ils faut qu’ils obéissent.
Si, an moins, ils savaient eu 
entrant ce qu’on leur demandera ; 
si l’action future était un tant soit 

mais rien de cela, 
il i faire partie de leur so i- I

• es et des années suns sa- J
Mit, ce que veulent les | dlSt!i(lé d’inviter le gouvernement 

m.'nuuv8 et mime qin CCS .'h«ra soi t. , dt,nollC(!rk ™ u
Une veritable abdication do toute * 

action personnelle !
Comparons ce» sociétés avec l’é

glise catholique.
Celle-ci a pour mission de con

duire les hommes à leur lin suprô 
doctrines et ses volontés 

sont définies ;sa hiérarchie est con
nue et auil au grand jour;les innova
tions qu’elle fait sont discutées par 
les chefs diocésains réunis en Con
cile et si cette Eglise touche par
fois aux affaires temporelles c’est 
qu’elle croii y voir une connexité eug 
tre elles et lu but de sa mission.

Le catholique — l’habitant non- 
excepté—sait donc ce que l’Eglise 
veut, enseigne, ce quelle voudra et 
en se gnera toujours.

La foi catholique ne dit pas à la 
Cesse de chercher et de 

ne fond pas l’indi-

tVciitveviiisBerlin, 26 niais Au vo 
.•ctji'iléfs à différents ambassadeurs 1 cuqu

u sont [ms membres de l’union.
L’aliHUnlité île cette proposition est quel-

e finit s teiulruicnt au 
On rappoi le que Bi-- 

de ses ambassadeurs que 
le reverrait h Berlin.

a dit que tous ses 
maintien de la paix, 
nuirvk a dit

Aussi c’est ve qui a 
meilleurs amis mè

ompris par les
de l’union qui ont 

Ainsi, parvoté pour rejeter cette motion, 
exemple, M. l'échevin Richard, qui cet

compris le ridicule

jamais ou ne

belle
Niagara, 20 mars On reçoit chaque jour 

des lettres «le personne» demeurant en An
gleterre qui remercient Dieu de n avoir cédé 

sollicitations de Burnhell et <1 avoir 
aind échappé au sort du malheureux Ben- 
wetl. ___________

grand ami tie l’iyiion, 
de la démarche de. lYchevin Farrell et a

Les intérêts devoté contre la propositior 
la ville d’Otta w.i ne sont pas si intimement
fié» à l'union typographique pour que sa 
volonté soit imposée 
l "est par des aims de co genre que 1 union 
perd les sympathies.

conseil-de-villc

I.e irro* loi
L ! gros lot de $40,000,00Paris, 26 mars 

lu dernier tirage des obligations de la ville 
le Paris (emprunt de 186») a été gagné par 1890 -PRINTEMPS-1890

garçon boucher. L’heureux gagnant te
nait cette obligation de son oncle, qui la lui THE BROADWAY

position pont
Le soussigné désire remercier ses 

nombreux amis, ses pratiques et îe 
public en général pour l’encotiragu- 
ment qui lui a été donné dans le passé.

Il sollicite respectueusement la 
continuation de ce patronage 
sire faire savoir qu’il a reçu un 
assortiment complet d'étoffes de 
printemps pour pardessus, habille
ments et pantalons. Cet assorti- 
men t’est certainement le plus consi
dérable qu’il y a dans la ville et le 
soussigné sollicite une visite. J-es 
patrons, les couleurs et les dessins 
sont des plus nouveaux. Coupe 
garantie et ajustement sans répli
que assuré à tous ceux qui donne
ront leur commande chez

HrlKAMdnx**
Six‘brigan.1» ont captu.

de Catane, Sicile, le 
fils. Ils ont. gardé ce 

lender en otage et envoyé le père chercher 
rançon tic vent mille francs 

le baron n'a réussi qu’à
mille francs, mais les brigands 

sont contentés et lui ont rendu son fils 

Fa* .lr trallA

Rome, 26 mars
ré Vil plein Jour, près 

Ztirlo et

et dé-

5 réunir qua-soninie
raille-six

et Stockholm, 26 mars—La chambre haute a 
suédois àVOli ou Js V<

France, de façon à co que ce traité cesse «Vê
le 1er février 1892. La st-tre en vigueur, 

coude ( 'humili e a adopté la me résolution 
et le Parlement norvégien va faire de même.

W. H. MARTINLa capital angli I*
Détroit, 26 mars- Une compagnie anglaise 

vient d’acquérir, moyennant $3,500,(K)U 1 un 
navires des

MARCHAND-TAILLEUR
133 RUE SPARKS 133

OTTAWA
Nos prix sont raisonnables

des plus grands chantieis de 
Etats-Unis, celui de F. W. \N heeler à W est

N. B
et bonne valeur garantie.

TUy ( iity, Michigan. Il sera curieux de voir 
les Anglais venir en Amérique construire les 

de guerre destinée à la marine des
Etats Unis. COMPAGNIE

Manufacturière Métropolitaine
Le* Mec relu maçonnique

Boston, 26 mars -La publication à New- 
Haven, Connecticut, d’un livre où sont ex
pliqués complètement les rites de l'ordre 
maçonnique et où sont indiqués les mots de 
passe et les divers serments à prêter pour 
les initiés, a causé une vive agitation parmi 
les membres de l'ordre dans 1 Est. L auteur 
Elisha M. Trowbridge, a jugé prudent de 
se sauver. ,

A denjenage du P(o. 220 Rue Sparks

AU NO. 557 RUE SUSSEXnensee
produire î Elle
vidtt dans un tout inconscient ou 

petit nombre d’Aréopagites in
visibles font la loi 

La religion que suit l’habitant est 
une œuvre de paix.

Les loges conspirent contre l’or-

QUELQUES PORTES PLUS BAS QUE LA RUE BIOEAU,

Où elle se fera un plaisir de recevoir ses 
anciennes pratiques, et elle est 

préparée à vendre tout ce qui 
est nécessaire dans une 

maison, tel que
Le rachat

Londres, 26 mars—Le Bill de 
pour le rachat de terres accorde un intérêt 
de 23 pour cent pendant, pas moins de 30 
ans. I,e principal pourra être converti eu 
consolidée.

Cette mesure est assez bien vue, au moins 
comme pis aller, même par Gladstone. Tou- 
tesfois le Pali Malt Gazette la trouve aliomi- 
nable parce qu’il impose à tous une charge 
qui ne bénéficiera qu'au petit nombre.

com i» Iqnfe

Ba'four

Meubles, Tapis, Prelarts, 
Pendules, Rideaux, Drape
ries en soie et en Chenille, 
Tapis de Tables, Lampes 
Suspendues et a Piédestal, 
Bibles et Albums, Miroirs, 
Images, Vaisselle d’Argent, 
Rugs, Lits, Caresses d’En- 
fant, etc., etc.

E11 Bas-Canada, on voit toujours 
le prêtre prêcher l'amour mutuel, 
la justice pour tous.

Dans Ontario, les sectaires font 
oeuvre de despotisme et d’iniquité.

L'habitant va à iVglise, prie, se 
recueille et médiie la parole sacrée ; 
il est sous le regard de Dieu repré
senté visiblement à l’autel ou dans 
la chaire.

L’adepte des sociétés secrètes va 
furtivement à sa loge, y pénétré 
avec mystère, entend des dis
cours incendiaires, reçoit des ordres 
de chefs invisibles et son regard ne 
rencontre que des emblèmes de d s- 
corde ou de ruines.

L’habitant sort du temple apaisé, 
meille .r ei plus que jamais disposé 
a être bon chrétien et bon citoyen. 
■ L’adepte laisse la loge plus violent, 
rempli de haine, d’esprit de ven
geance et parfaitement prêt à faire 
œuvre de destruction.

S’il y a esclavage chez Vu net chez 
l’autre lequel est le moins dange-

Winnipeg, 26 mare-Des hommes politi- 
tlans les secret» .lu gouvernement

Greenway disent qu’une demande sera bien- Iiafc, Venez nous voir et amenez vos 
amis avec vous.tôt faite aux autorités fédérales pour savoir 

si le bill abolissant les écoles séparées sera 
désavoué ou sanctionné par le gouverneur- 
général. Cette demande sent sans doute 
faite dans le but d’embarrasser lo gouverne
ment fédéral. Le solliciteur général Martin 
prétend que ce bill sera mis en force au pre
mier mai prochain et que les catholiques 
auront immédiatement à se soumettre â sa 
loi. D’autres parts des catholiques influents 
|ûi disent qu’ils refuseront de payer les taxes 
pour W «wit»» protestant»» et résisteront à

M. LE DR. MCLAREN,
MfiteelH Homeopath* 

sa HÜH ALBBBT OTTAWA 

Guérit le rhumatisme et autres maladie 
chronique.

N DKMANDB-Un jeune garçon 
poil r ,«! Oinainâ R6ct.twterv.il*. 

iW art Bureau.
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plus nouveaux

SERVICE IRREPROCHABLE
Bemede do Pinas ! 1 E VINdeQUINIUM

LABARRAQUE
unique préparation de ce genre 

— îte ni Ainrc i -approuvée par l’Académie de Mê-
f. / )|U ni. 1)111 LO 1 decine de Paris, est le résumé, la

condensation de tous les principes 
actifs du Quinquina. « Quelquet 
grammes de Quinium produisent f# 
même effet que plusieurs kilos de. 

, quinquina. • (Hobiquet, Professeur 1 
! à l’Ecole de Pharmacie de Paris.)

« J'ai cherché pendant longtemps 
«m tonique puissant, je l’ai rencontré 
duns votre Quinium que je considère 
eomme le restaurateur par excellence 
des constitutions affaiblies. »

Dr Cabaret.
• Le Vin de Quinium 

Labarraque est le plu» 
utile complément de la Quinine dane 
le traitement des fièvres. Ses 
sont particulièrement remarqu 
dans les fièvres d’accès 
dans la cachexie paludéenne. »

ProP Boucha r dat. 
Dans la plupart des Pharmacie». « 

Fabr. L Frcre, 19, rue Jacob. Paris.

PÛlil h !1E-
Mar.iuv «la

W i* i : UiOnguent
Pour I- s hémorroïdfS internes ou cxt. rm's. i 

-a gué is- n nt manque 
.luire après quelques apj

•POJilTOI K
unies av< c écoul 
Remède et préven

Un des principaux imrré lien's 1-- c-* re
mède est l i gomme pure du Bin bl-ai.c du

Mis en boites séparées

nais do fl- pro-r
i- riM'K-Bour
Vf-Mrs

Sl'l
némonc m terne « e |
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'n"
anciennes st

En vente chez les Pharmaciens
— I REPARE BAR — pe Sirop de FolletFinns Medical IX. supprime les douleurs 

somnie occasionées par les Névral
gies, la Goutte, les Migraines, I 
l’Asthme, la Toux, la Fatigue du | 

l’Irritation nerveuse, les 
la Chaleur du 

Sirop de Follet

ou l’in-

Ottawii. Ontario.
cerveau,
Préoccupations, 
climat, etc. Le
procure un sommeil profond ana
logue au sommeil normal : son 
emploi n'expose à aucun des incon
vénients de l’opium ou de la 
morphine.

« C’est la meilleure forme d’admi
nistration du Chloral ; sa conser
vation est parfaite,et,ainsi conseillé,
Il n’irrite pas l’estomac. »

(Formulaire du Profteeeur Boei
i Le Sirop de Follet se vend 
i plupart des pharmacies de tous les pays,

et se prépare dans la maison L. Prere, 
19, rue Jacob, Paris, qui a obtenu les 
plushautes récompen-es. Médailles d’or, 
eux Expositions Internationales de 
Sydney. Amsterdam, Paris, etc.

~ SIROP o
V PpOflh estun»

préparation
d'un goût suave et d’une efficacité . 
éprouvée contre les maladies des 
bronches et de la poitrine. Elle 
emprunte aux plantes médicinales 
leurs principes actifs pour soulager 
et guérir la toux.

Deux à trois cuillerées de ! 
de Regnauld suffisent pour 
mer la Toux d’irritation, du Rhumet 
de la Grippe, du Catarrhe, de la 
Bronchite, de Y Asthme, etc., sans 
échiiuffement ni perte d’appétit.

Fabrication, Maison L. Prere, 
49, rue Jacob,Paris, et princip. Phiw.

l'IlM
i

Pour toutes sortes d'ouvrages
iZEŒsT GKROSi

Qualité garantie et prix satisfai-

Correpondance sollicitée

WM. HOWE. Sirop

Fabricant de blanc de plonjb et peintures 
en Couleur.

L’Huile de foie de morue 
Bertlié est la seule qui soit pré
parée par des procédés approuvés 
par l’Académie de Médecine de Paris; 
elle est deux fois plus riche en 
principes actifs que :es huiles de 
foie de morue préparées diffé
remment.

L’Huile brune est la seule qui doive 
itre employée en médecine à l’exclu• 
sion des deux autres sortes. »

Itominn Teouwesw
« Les enfants acceptent facilement 

l’Huile de Berthé et ne tardent pas 
à la demander, parcs qu’elle n’ss» 
me répugnante. » mwi- Mann»

r2

“LE CANADA”
EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE

:hez—

A. BEAUVAIS et Cie.,
Ho. 103, Rue Bank, Ottawa,

. ontaiiislistsvi i.fw qr.ipcn vi'lvsiiimity» 
«•. h* cost of advenif •"theu *- m—rwho 

• ;it» lo onr .1.>11 ir. fila » in It the in-
f i; uiBtSonlivrcqntivs, while foilui i win. will 
invest one huiKlrol Ul«tisnmT tlol.xr* in ad- 
\ v tisiug. a scheme Is in.hei.tetl wlivli ti l 
iLCt his ever}- requin ment, or cm. i 
o doto ty stifl'd cUa uaes fasihj arrtre/i n. fcy ' O'

, t •wttdeucc. 'to edition* have been laruetl. 
. , it. po't-pn tl. ic any s(1.1 vector tec «jK
;< .V.^PAPE*tE A nvKUTISIN.l aORA^Ut

jaiWW«Ki-»,Mii!iiMUnD0»>4>)> N*w rotr

L’Huile de Berthé est an re-
eonstituant de premier ordre, de 
nature 6 fortifier les constitution» 
faibles et les poitrines délicates.

Par son usage soutenu l’embon
point se développe ; c’est un moyen 
efficace pour faire disparaître la 
maigreur.

Elle mérite d’occuper une place 
Importante dans le traitement de» 
bronchites chroniques, des rhumes 
anciens et négligés, de la scrofule 
et des engorgement* des glanda».

LE CANADA
Journal Quotidien du soir

LA V>LLEE DE L’OTTAWA
Journal Hebdomadaire <\ 16 pages

Oscar McDonkll 

. P. A. J. Voyer

Dii'ecteur de la rédaction 
Secrétaire “ “
Rédacteur de ville..........

BUREAUX : 414 et 410 Rue Sussex
OTTAWA., 01ST T.
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Walker, Mc.tan & iilaiichel
AVOCA T8

Aveeée, Solliciteur*, \venta par 
taire», Notaire*, ele, etc.

No. 34J Ko© Elgin, Ottaw
(BN FACE DD BDSSKLL)

W.H.Walker. D.LMcLean. C.A.B.ancoe,

M. J. GOKMAN, LL.B.,
{Successeur de L. A. Olivier)

Avocftt Solllcitfur, Nottire, Etc.
—BUREAU—

Cola de» Knee Rideau et Si
OTTAWA, Ont.

iWARGENT A PRETER

O’GARA MacTAVISH & WVî.n
AVOCATS. SOLLICITEUho, NOTAIRES.

Bloc Hay, me Spark Ottawa, Oi
FBE» DK Ii’HOTKL ROSS ELI.

Martin O Gara,Q.C.D B. MacTavish Wm.Wvl

LUSSIER &ROUTHIER,
Avocate, Notaire, ele.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêter 

l’emprunteur.
A. C. LUSSIER, ». A.

Avec avantage spécial à

M. J. ROUTHIER

J, W. W. WARD,
AVOCAT ETC

----- BUR1AU

31 SCOTTlSB ONTARIO CHAMBERS Oiu»

ClRTES PROFTSSIONNELIES

Belcourt, MacOrakea & Henderson
ONTARIO ET OÜEBF.O

OTTAWA
John J. MacCrmkeeN. A. Beleourt,

Geo. F. Henderson.

CHEAPSIDE
REOUVERTURE

Samedi, le 29 mars, 1890

M. M. L. H. Nolin & Cie 
ont ache té le stock de l’an
cienne Maison DUPUIS & 
NOLIN et reprendront les 
affaires an meme poste sa
medi le 29 courant.

Marchandises nombreuses et fraiehes !

Articles de printemps de 
toutes sortes et des
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Ifonds de banqueroute petite GAZETTE
âX ENURE ViK- magmtiquo maison (Got- 
n««^e) No «ks M,r la ruo ,lv IVgli»,.. Solaye 
en pierre vt bAtisw en ordre pu fail. On** 

• •million» facile». S’adres* 
IBS nu* Saint-Antin'

les annoncée. Il dit que c’est la 
généralement d’accorder les contrats au 
plus bas soumissionnaire mais dans le cas 
présent il croit que l’on doit dévier de 
régie afin de protéger les ouvriers. Il dit 
qu’au lieu d’employer des compagnons et 
des^hommes du m -tier 1’Evening Journal 
n’emploie que des femmes et des enfants, ce 
qui lui pennet de faire ses annonces à un 
prix moins élevé que le Free Prêts-, mais 
que le conseil de ville doit avoir intérêt à ce

neiii Les Injonctions de M. O'Brien conti me

fAfin que ma pensée ne soit pas mal com
prise, je désire déclarer que mon intention 
ne s’attache en aucune

de français uf «IwUli lignes
maniéré aux mem 

bres des profession libérales qui f »nt 
du service et y obtiennent exclusivement 
leur revenu au même titre que le* autres 
employés non diplômés.

#60,000 tlt* dut tissu its <lv foutes sor
tes sont maintenant vendues aux prix 
d’encan.
VENEZ _A_ B OUST 1ST ZED HEURE

M. le colonel O’Brien, député de Muskoka
au Parlement fédéral, a été invité à pérorer, 

, à un concert donné au pont Bil-
appartcaicut*. (
•cr A .lean Hudon

fl N DEMANDE 1
Pom-ra trouver do l Ymploi ensadros- 

•wnt A .Madame Oscar Mclkmell No 22 rue 
Saint An,In

ling par les orangietes du comté de Russell. 
M. O’Brien a déclaré à ses auditeurs que no tille canadienne frau-

26 nuira 1890.

Si vous desirez un habil
lement elegant allez chez 
P. Desilets 180 rue Rideau.

le temps était passé pour les orangietes de se 
contenter de célébrer leur fête du 12 juillet 
en chantant To hell tl'ilh the Pope. Il ne 
suffit pas non plus 
tituer en association de bienfaisance, mais il

que l'argent qu’il paie pou 
n’aille qu’à des ouvriers de

r ses annonces 
l'union et non NU!,r,N

par mois, nu 
lbmglas, AU

I\ LOUER au mimer» ($4, ruo St 
vr 610 
U. ABROWN, EDMONDSON & Oie., près de la nie Su**,pas à des filles et à des enfants.

M. l’écheviu Crannell dit que le comité 
a accordé le contrat aux plus lias 
sionnaires, et que la cité d'Ottawa devait 
autant.de protection aux tilles et aux en
fants qu’aux hommes.

orangietes de se cons-

NOUVELLES LOCALESleur faut s’opposer aux empiètements de la 
langue française et de la religion catholique. 

Non loin d’Ottawa on fait servir le système

soumis-
61 EUE ZRIZDZE-A-TT.RUE RIDEAU la* lltlinci

André A 8tt par mois, pa* d«* tax,.**. S'adres
ser au numéro «ij blocdes écoles des écoles publiques d'Ontario à 

l’enseignement ,1e la langue française et à la 
propagation d'une religion que ce système 
n'a vas pour but de favoriser.

L’agitation des Equal Rightistes a pour 
but de mettre un frein à ces empiètement--, 
et cette association s’oppose à la diffusion 
ne la langue française, non par haine de la 
race française, a dit M. O’Brien, mais parce- 
que la hiérarchie catholique se fait 
de ce langage pour imposer ses volontés.

La langue française n'a pas plus de droits 
à être considérée langue officielle que la lan
gue Allemande ou Suédoise.

Il ue doit y avoir qu’une langue officielle 
en Canada et cette langue doit être l'An
glais.

L’honorable Al. Royal h Ottawa.
—M. XV. Greer, de Montréal, est nommé 

syndic, dans l’affaire N. K. Cormier, d’Ayl

M. Farrell réplique que le but des organi- 
du travail est justement de protéger 

les filles et les enfants eu ne les laissant pas

muvki. hoti:i.Vente «le propriété
Cet après-midi, à tiois heures, a vu lieu, 

la vente du fond de commerce et ,1e la pro 
priviv du XI. Bunuel, confiseur, coin de.- 
rues Sussex vt St. Patrice.

M. U. L’ilicl a acheté le fond de confise 
ries it 46 dans.la piastre 
acheté le thé A raison do 78 conta dans lu

PR F Ij ARTS fl N DK XI AMU 
U1: uiçaise 

famille

l u.- fille canadienne- 
pourra trouver de l’en 

il n'y a pas d'eufant*
1 Albert,

XI G. (iraiton, si avantage,i-u 
du publie voyageur et de» citoyens d’O 
en général, vient de fain* des améllon 
•considérables à son nouvel hôtel sur 
Su-isex, autrefois i

( ’i*t hôtel es 
• le la ville, bit* 
meublé pour m 
lus voyageurs dt

■M-

nt'oonnn

rat ions

le nom de R Kl»

la partie centrale 
t confortablement 

iiiittires et

Pli F ARTS
position qui les dégrade.

Le conseil rejette l'amendement de M 
Farrell par le vote suivant:

— Un nommé Joseph Langlois, de Hull, 
s est fait broyer les mains, hier, ,b 
machine au moulin de MM.
O'Conner, rue Bank.

—Un nommé Eugène Migras, d’Ironsidea. 
a |»erdu son cheval dens la rivière (,' itineau 
en voulant traverser sur la glace de 
rivière.

PR LA RTS
k VENDRE Cm
“dims mv Mie I,,.mIh, 
nouvelle église st,> Itii tt, ayant des 

I * ap|»avte- 
!i"ii d'aisance,

■•curie pour

prix pourra
>l'Eglise. '

ans une

ii chaiitf,

■ commerce

PREL RTS M. BaskervilleaPorn: MM. Bingham, Dnrocher, Farrell,
bilious vu pi,

lits, elumhvo
niemmiPRE LA :TS C.intrk: MM. Askwith, Baptie, B-.rtli- 

wick, Bntterwoth, Campbell, Crannell, 
Johston Gordon, Henderson, Heney, Hill, 
Hutchison. Richard, La verdure, Mac Loan, 
Monk, Raphael, Rogers, Scott et Stroud, 20.

La PLUS BASSE SOVM1S8IOX 

G» réception du rapport du comitt' de l’a
queduc soulève une autre discussion.

M- l’écheviu MacLean s'oppose à la par
tie du rapport qui accorde à 
de New-York la fourniture des Gamewell 
Repealers, à un prix de 8125 plus élevé que 
celui d’un autre soumissionnaire.

Le conseil décide de renvoyer cette partie 
du rapport devant le comité de l’aqueduc.

Ize greffier donne lecture du règlement 
établissant un comité exécutif, et le conseil 
s’ajourne.

cuisine d'hiver et ,|•s raisonnables #1,00 par 
ir les hôtes temporaires, 

ur pension A la semaine ou au 
mi pi op «rtion beaucoup plus lias, 
mira sur demande.

liqueurs ou il y a 
de billard et ,lc |mh>1 est tr> 

lagee. 1a*s employés sont civil» 
t obligeants, et XI. (Iration 
i si grand tact dans le choix

Si vous desirez un habil
lement elegant allez chez 
P. Desilets I80 rue Rideau.

PREL A RTS I I- bois. I,ment poui pluhivurs cite vaux, scia 
lions très faciles ; U m,

S'adresser sur les lieux I
PRE LA RIS

Li buvette de l'hôtel est 
lenrsvigares et li 
vhé, 'li sali

I-a pose du nouveau tuyau en 
amener l'eau de la rivière au Château d'Eau 
est presque terminé**. MM. Baimcrnnui et 
Powers font cent pieds de ce tuyau par 
jour et MM, B render et McNangton le 
posent. Il ne reste plus que 000 pieds do 
tuyau à faire et à poser.

acier pour nie des nieil
VRbL iRTS 

PRB L A t TS 

pmT'Â'iis

i.i. i-.

rIa*s membres de VU 
priva *lc se rendre a le 
courant à 8 lie

:rre a vendue, ôo
lot numéro 

Ottawa dan»
••onstiiliant le

lont n'ai.
Il y a sur le lot 

bois très bien située et fai 
de Kelt e Island

Termes de paiement faci 
ROBERT CUMMINGS

nion St Jo»eph sont 
ur salle Jeudi le 27 j hie am aboutant à la rlvièm 

wnsliip («loin
|20

railles de leur confi er,
aussi donné pal 

ion du dit <1 
t tk'ia due le 11 juin provh 

A. L. Pixvki»

ri: er, etTelles sont les injonctions du colonel 
O’Brien.

corps aux fun 
çois Duhamel, 
la présente

îles" i *lt
*1 < b tan a, sur le cheminemployé» ost sur de réussir *1 lé" N

que la uontribut
son entreune compagnie

«N NOTES COMMERCIALES tris bonne maison en
H. L. COTE, AGENT .h- la Puissante 

Compagnie d assurance contre le FEU
GLASGOW et LONDON, OFFICE 114 
RUE RIDEAU.

ilfi s lerivs dans |« 

.4 "ummingM
Près de $100,000,000 de capitaux anglais ont 

été placés 1 année dernière au Mexique. Des 
chemins de fer, des terrains, des manufac
tures, des banques ont eu leur part de ce 
nouveau Pactole. Les intérêts anglais sont 
maintenant si considérables dans ce pays 
que le maintien de l’ordre dans la républi
que mexicaine est devenu aussi f important 
pour la Grande-Bretagne que pour le Mexi
que lui-même.

Le premier morceau d’étaiu venant d’une 
mine d’étain américaine vient d’arriver à 
Pittsburg, Il provenait d’Hermosa, Dakota 
Sud. L’étain de cette compagnie sera sur 
le marché dans quelques jours. La produc
tion de l’étain en gueuse revient là à #2.15 
la tonne, tandis qu'à Cornwall, Angleterre 
cette production revient à #4,44 la tonne. 
On dit que l'étain américain est excellent.

On sait la lionne réputation dont jouit le 
fromage canadien sur les marchés étrangers. 
Un heureux concours de circonstances a 
rendu cette industrie tout à la fois une 
ue d'orgueil et de profit pour notre pays. 
Malheureusement quelques marchands mal
honnêtes ont profité de cette bonne réputa
tion de nos fromages pour se livrer à des 
fraudes. Les uns ont produit comme des 
articles de crème pure des fromages faits 
avec du lait écrémé:, d’autres ont 
les marchés, comme fromages canadiens, 
des fromages importés des Etats-Unis et 
expédiés des ports canadiens. Le plus sou
vent ces fromages étaient de qualité infé
rieure. Contre ces pratiques déshonnêtes, 

fabricants de fromages doivent être sé
rieusement protégés, car si elles se conti
nuaient, nos fromages perdraient bientôt la 
première place qu’ils occupent sur les mar-

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
COIN DES RUES RIDEAU t NICHOLAS

$1.00 par jour

Union St Thomas
.4via «le «lf<*/->

fl\ DEMANDE un jeune garçon pour pur 
U ter le ( Vit»,/i à U t Mti, de s vi,|,. Va- 
drosser à ce bureau.

—Le S înat a l’intention de s'ajourner dt 
main jusqu'au 15 avril prochain.

—Les commissaires de licenses se 
sent, cet après-midi, pour accorder les livenfilll Le» membres de 

présent notifiés que 
décédé le 11 courant et 
($1.00) duc à la société pou 
exigible le 21 avril provh

25 mars |8!H)

par le 
uni, estM

ne la contribution 
décèsLA CHASSE A L'HOMME6 GIE. Halle do Billard, 8elo*i de Marin.<r el, Her. 

tuur.mt unuexô.
Avant hier la nuit, A X EN DR K -Un piano neuf sorts 

“ manufacture Heimxman. Cnuditi, 
bureau du

fausse alannc 
appelait les pompiers à la Imite 10). En 
passant sur la voie du chemin de fer Allan" 
tique 1» voiture du poste central rencontra

ms faci-Eyraud toujours en liberté les, h'adl cHsvi Canadacorrespondant.
Salle à Dim.. Fusel-ee «If t ce lives aralr vains

Vente a l’encan A. B, MACDONALDmorceau de glace et le pompier Glu fl" fut 
jeté par terre. La voiture lui passa sur le 
corps, le blessant au 
Ou l’a relevé immédiatement et cou fi.

Les limiers de la police française ne Sou
vent pas aussi facile qu’ils la croyaient la 
tâche de s’emparer d’Eyraud. Ils 
a.'eus lit o ■ tement lis détectives américaii s 
d'être la cause de leur insuccès.

Un journal de New-York, le Daily News 
nous donne de singuliers renseignements sur 
ce qui s'est passé entre les limiers français, 
Soudais et Houlier, et les agences de dé
tectives particuliers qui fonctionnent 
Etats-Lyiis.

RUE RIDEAU 30 Jolies chambres à :her. Kim K KNUANTKI'K I 
IIASII.lqllK

l'KS |U N, s |)K | A
De deux buggies légers dont un avec cou 

Un été de service seulement, 
un buggy d'ancienne mode, «mi I>oii

ucurs a

ilimgcicuH nient
Un,* entrée print: et deux cuti ces Vente à commission, 

t«'s ilium
U Men, effet* ü(

soins du l)r Robertson II est hot s de danger 
maintenant.

ili'ili.VM0RRHU0L maison, propre 
Satisfaction i

res etc, etc. 
garantie dan» tous 1, as.

!«• place A U

x press presqm:

Scs .'<() années d'ex péril 
tête des courtiers ,

Iwi plus grande 
toutes tiansaction*

X>'enti- a 9 lu 
mutin samedi. Vas de i . s,

demi du Eclairé pur la lumièie électrique
de CHAP0TEAUT

Le MORRHUOL représente tous les 
principes constitutifs de l'huile de foie de 
morue en nature, sauf la matière grasse. 
Tout le monde connaît les inconvénients 
de l’huile de foie do morue, désagréable au 
goût, à l’odorat, très souvent rejetée par 
l'eslomac et provoquant de la diarrhée. 
Avec le MORRHUOL tous ces incou vé- 
uientssontsunpriiués.et aujourd’hui dans 
les hôpitaux, le# bureaux «lu bienfaisance, 
dans les infirmeries, la clientèle civile et 
militaire, les médecins s'applaudissent 
d’avoir dans le MORRHUOL un médi-

CHAPEAUX
printemps, grai 
prix contant cl
RUE RIDEAU

\ ill*liajicaiix du., nouveaux 
mie variété-, foui sa I en ce olwerv.'e dm aSalle d'encan IC. LEVKt.H I 

Marché ByCOTE, 114JOSEPH lù êl.00 PAR JOUR Adresse, Bureau 47 i 
Do. Idle 25.‘l i NicholasjjAvis a ceux qui souffrent 

de Rhumatisme
— Une explosion de gaz qui aurait pu 

avoir des suites graves s’est produite, lundi 
soir, «levant le magasin de M. Mc Moran, 
rue Sussex
été soulevés à une hauteur <1

NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
l oin des rurs Riilrau cl Nicholà

L. LABERGE - - -™<ipbi*t ikk

MAISONS A VKN1IKK Sur I™ 
lllhiiiB, lluly,
Nicholas Collège A v,
Gumbe.liiml, \Villn I,
Elgin, Fl.iiein e, ('huieh, M 
ray, Coboiu-g. Yoi!., G,orge, ftMeaii, etc 

H adresser à A. B. Mccdnnald
47 rue Hid. un

Le directeur d’une «le ces agences poliuiè- 
pria les deux hrigailiers <lè 

tendre avec lui au sujet de l'arrestation 
d’Eyrand.

—Yei
10,000 dollars, et avant quinze jours Ey
raud, dont nous avons suivi les traces de
puis le 22 février et dont nous tmunaissous 
la retraite sera entre vos mains.

w,.iw"
l.isgar, Goopci 
ilh , Alice, Am 

Patrice, Mur

Stewart, Théoil«»re, 3Les madriers «lu trottoir ont «•'l'.fian"iissigm- ne craint 
de guérir les Khidizaine de »i bien

place que je me décide à le t.iire i 
par tout !«• pays ; pour les détails s 
à moi PAR LETT 
Hue Brituuia, Hull.

Je me charge «le toute <

pieds au moment oti passaient MM. Robin 
sun. Link et MacCrakcn.nous, déclara-t-il, une sctrinc de

fy^teuioutrois Capsules Guyot
prises au commencement 

du repas peuvent remplacer l’eau 
de. Goudron contre les u/faction» d« 
poitrine et calment en peu de tempe 
la toux la plus opiniâtre. Chaque 
flacon contient soixante capsule» 
blanches sur chacune desquelles 
est imprimé le nom do l’inventeur. 
Le traitement des rhumes anciens 
ou négligés, bronchites chrontquest 
catarrhes, asthmes, par les Cap
sules Guyot, coûte ft peine dix à 
quinze centimes par jour. Ce» 
capsules se vendent dans la plu
part dos pharmacies de tous pa; 
et sont préparées 19, rue Jaco 
Paris, dans la Maison L. Frere, qui 

ohterm les plus hautes récom
penses, Médailles d’or, aux Exposi
tions internationales d'Amsterdam, 
Sydney, Paris, etc.

M. Link a reçu 
au côté une blessure qui le fait beaucoup 
souffrir et M. Robinson a eu lu figure

qui fait renaître l'appétit, qui 
rtuid au teint des phthisiques les cou
leurs perdues, qui supprime la toux, 

sueurs nocturnes et donne au ma- 
e un sentiment d'accroissement de 

forcesetdebien-éti e. Le MORRHUOL 
est pris sansdifticulte môme parlesenlants. 
il modifie rapidement lu constitution de 
ceux uni sont sujets a des i luîmes fréquents. 

Le MORRHUOL n’a aucun rapport 
les extraits dits de foies de morue ; il 

est renfermé dans de petites capsules rou
îtes : chacune d'elles représente 25 f 
noidsd'lmiledo morue t>rune,reconnue par 
les médecins comme la plus riche en prm- 

ifs. - Dépôt à PARIS, 8, rue fivienue

RE .I. Htu. Lafleuicament

- petulance

A VENDRE 

bureau

ottiig.'H sur la rue 
à lu minutes du, Ville Gcntrale, 

le pestelSi vous desirez un habil
lement elegant allez chez 
P. Desilets ISo rue Rideau.

- M. Alphonse Julien a offert à la der
nier,* séance du conseil de ville «le fournir 
gratuitement les chevaux pour le 
«l'ambulance que se proposent d'inaugurer 
au printemps plusieurs ilaiws «l’Ottawa. M. 
Julien offre aussi une salle pour y tenir les 
enquêtes sur Ica mort s’ou blessés. 8a lettre 
a été mise devant le comité.

— Ijo procès de Henry" Johnstone, accusé 
«l avoir voléj un piano, appartenant à M 

j Ambroise Roy, de Hull, a eu lion devant le 
recorder Champagne. Mlle Roy a coin* 
paru commcjt.émoin et a «léclaréqiie son père 
lui avait fait présent «lu piano en question a 
Noël 1882. Le juge Champagne a réservé 
sa «lécision.

Soudais et Houlier répondirent qu'il leur 
était impossible .le prendre aucun engage 
ment de ce genre.

a A. B. Maodonahl, 
47_rue Rideau

- Vous avez tortA aurait répondu le 
“ private détective

A vitaux solliciteurs de 
licences

â VKNKKI 
il rc classe,

Une boulangerie de premiê 
lK,mi8 résidence. remises, éu 

«lition» faciles.
S'adresser A A. B. Macdonald* 

47 i n< l i.I< au

alors, vous' n'avez
qu’à retourner à Paris? 
drons Eyraud de

ois son car nous previen 
faits et gestes, et nous 

lui’fournirons l’argent nécessaire pour pren
dre la fuite dans le

T ■ jiorsonne «1,'siraiit obtenir une li 
auberge ou «le magasin pour l’an né. 

t le 1er Mai Isttti doit

pas prml 

imprimée

cipesact
conimcnçan 
sa «leinande dév
ié 1er jour d 
qui ne se ••ou

cas ou vous seriez sur produin 
Vlni pi'cti'iir le ou avant 

bain, car toutes celle» 
ni tes a cette date ne

g|3S PILULES de VALLET
ont été approuvées et 

recommandées par l’Académie dê 
Médecine de Puris pour la guérison 
delà chlorose, des pâles couleurs, de 
l’anémie, des pertes de sang et pertes 
blanches et de tous les états d’épui- 
Bementetdefaiblesse générale.

XTOTA. — Les F*iJules de Valle* 
(vraies) sont blanches et sur chacune 
est écrit le nom Valitt. — Dans toute» 
les Pharmacies, et 1». rue Jacob, Maison 
Jm FRERE._____________________________

ses traces.
Les deux agents ont télégraphié à Paris

ces étranges propositions.
Aux Etats-Unis, cette chasse A l’homme 

est devenue le '* great attraction” du 
ment ; elle fait le sujet des illustrations de 
journaux, dont quelques

deux criminel.
On engage même à New-York des 

pour ou contre son arrestation.

N DEVA Ni)1 
v pour le connu n 
constant. A vu- tu; ch purifiai i 
«i rumeiicronl maint n ml 
cluUX. N. tardez 
•lu proinliT jour, 
scrymcn, Roi hc ti r. N V

0 Un bon iigent

CONSEIL DE VILLE <>n peut se procure 
s au bureau de l’ln«

seront pas cou 
«les formules i
pevtcur «fi s licenses it l'hôiel fi* ville.

Heures «le bureau «le II) heures a midi 
tous les jours de tru 

On «leiiiimile «les

P H
m compta

l.n qneallon d«*s Firorttw - Pas «l*niiKin.-n- 
1*1 l«m imii'lMpmnpIfM-l ' travail 

«les homines et celiil • «*s lilies et 
enfants— l.aplnw basse 

soumission

iOWN BROS.,

semblent té 
certaine sympathie à l’auda découvrir ceux qui vcmlvnt 

sans licence.
â VENDRfi 
H échanger Un po< 
en toll«', tl ims'Icm <l<

i'ouratgent conijil
le " l’i'CHCOtt " 2 J>..c|« 1 
pasMiigc, :f p«m |ch de cil! 

itinn «le i lluminé, 2 n - 
l’huile A laj Salle d'uncan Macdo-

MEDAILLE D'UR, PARIS, lb, 

W. BAKER & CO.mLundi soir, avait lieu une séance <lu 
seil de ville sous la présidence de Ni. Krratt. 
Etaient présents : MM. les échevins Ask
with, Baptie, Bingham, Borthwick, Butter- 
worth, Campbell, Crannell, Johnston, Dure 
cher, Farrell, Gordon, Hemlerson, Heney» 
Hill, Hutchison, Riehar«l, Laverdure, Mac
Lean, Monk, Raphael, Roger, Scrim, Scott 
et Stroud.

Si vous desirez un habil
lement elegrant allez chez 
P. Dosilets 180 rue Rideau.

JOHN O REIII.I.X K 2 p«»'l«*M

ÿ^BrsâM (Ik
iispocreiii

Mars ISÎN).:
A rinsti m «lemsla.

CORRESPONDANCE
(La dire :tion du journal laisse A ses cor- 
«pondants toute la responsabilité d«- leurs

ut alun.lament ji 
c'rnt ut!aille.mi. 47 RideaulNous venons «le recevoir le 

«le la 12iè
programme 

séance de l'Institut, laquelle 
aura lieu demain. 11 contient neuf articles 
«les plus
Diable par M. N. Chain pagne, et sur l.rs 
femmes <lan* le journalisme, par M. P. A. .1. 
Voyer. La partie musicale est confiée à «les

PffS dt < 'h f itt t'/llruli ven
Billes

irni Deux tabfis do billards
'•s pour table <le pool, chaises, 
Peintures, Uni' nulle «le billui «ls'■s. Deux conférences: sur le

aussi une su Ile A Jouer.
S'adresser A A. B. Miw.fimafil, 

Knctuileur et agent d’immeubles 
47 rue Ri leSa;je service civil et les compagnies 

d’assurance
La question ms éoovts 

M. Strond donne lecture «V a jvuimeiil d un.

Sc verd th z low lus Fplclen
■f BAKER ?: CO.. Borchestfir Most

pétitio11
demandant que l’on s’aflrcsse à la législature 
d’Ontario pour obtenir pouvoir de faire un 
emprunt dont le produit servira à construire 
des égoûts dans toutes les parties de la ville- 
Cet emprunt devra être divisé en vingt parts 
égales dont une seulement sera dépensée 
chaque année. Le produit de cet emprunt 
ne devra servir qu’à la construction «l’égoûts 
dans la ville ; mais on pourra en appliquer 
une partie à la réparation des rues suivan 
tes, après que les égoûts y auront été posés.

artistes en tous genres: piano, chant, clari
nette, guitare, rien n’y manquera. Le Oiéme 
article causera des émotions, c'est un “as 
saut d’armes " entre le professeur Bunel et 
un amateur de première force M. B. Giroux. 
On ne pouvait éditer un plus fort progiam- 

A demain donc.

Monsieur le Directeur,

Av, IS. Si vous z qiitilqu'objf 
A. B,"M;i

Daine rumeur irait à dire qn«- les agents 
de compagnies «l’Assurance sur la vie 
raient disposés à se former en comité dans

• »! pour argent eoinpU 
~ - I sez votre adresse cln z

échangés

Chapeaux 
Chapeaux 
Chapeaux 
Chapeaux 

' Chapeaux 
Chapeaux 
Chajieaux 
Chapeaux 
Chapeaux 
Chapeaux 
Chapeaux 
Chapeaux 
Chapeaux 
Chapeaux

ACHETEZChapeaux
Chapeaux
Chapeanx
Cnapeaux
Chapeaux
Chapeaux
Chapeaux
Chapeaux
Chapeaux
Chapeaux
Chapeaux
Chapeaux
Chapeaux
Chapeaux

47 rue R idea
le but d’obtenir du gouvernement que l’on 
interdise Le Home Comfortmembres «lu service civil des

L’EVENEMENTMACHINE A LAVERsayer à gagner quelque chose en 
salaire en sollicitant des risques. 
diie.Jle travail des agents d’assurance est 
assez ardu et, dans la plupart des cas, 
peu rémunérateur pour qu’ils s’insurgent 
contre la compétition.

Il est toutefois A remarquer «jue, pourvu 
que l'employé public ne consacre aucune 
partie de son temps officiel à cette bes-.gne, 
il est assez difficile de trouver à redire à ce 
qu’il emploie ses loisirs d' 
nête. D’ailleurs combien de ces employés 
ne consacrent ils pas une partie relativement 
considérable de leurs loisirs, comme offici
ers, au service des sociétés de bienfaisance 
de divers genres qui, dans la capitale, se 
livrent au soulagement des infortunes tem
poraires ou de durée. Service gratuit dans 
un grand nembre de ca», dans les autres 
avec une rémunération purement nominale. 
On ne trouve pas à critiquer sous ce rap-

de leur

Amice Noster mortuus 
Est ! Nous av. ns ; < h«*té le droit de patent.*, #!•* 

I « fameuse ma him* à laver, «le Joseph 
(.'.■•ha i. Nous sommes maint i mit prêt» 

. v n«lre ce» machines à -les conditions «le 
pal* munis très faciles. Achetez le Tordeui 
Slan lard c’est ,e meilleur Nous solliciter < 

visite à no re manu- 
No. 85 et

LA COMPAGNIE ' Edmond 'MAGNIER
Itlrrctrvr Jt/fJactrur t n l’Iu-f

'■Rue Sparks, depuis le pont des Sapeur8 
jusqu’à la rue Bay ; rue Rideau depuis le Biei heureux sont ceux qui 

meurent dans le Sei
gneur, car dorénavant 
ils se reposeront de 
leurs tra

DE IO, SOUL 

ABONNEMENTS
EVARD DES

Trois moi
6 FEv. iTIONS INE0IE8 PAR AN

RRE8PONDANCE8ETRANGERES : -

Journal Politique et Lltteralrodu Matin
PRINCIPAUX CoIImIkt:-.,.. Ai 
l»r«;.in, k Mil. -, pi. .|. |
( lmin|Mnur l’Iiil. Au«lrl,i.i 
«ruine M. Mill..1. A. Alex., 
r, Cliivier, «Ànlir> . M 
|>role, Montmeyran II. ( la
Secrétaire «fi* la Rédaction :

VOiTiKIIN l» I N I A NT,N 
tlrnnilf eon.«lKiiHll»ii 

r«ll«'. >on« <1 nnernu. île. I,n 
Mclieleur* qui ■«- liAlernnl,

T. W. ( I KKJI K.

pont Dufferin et des Sapeurs jusqu’à la rue 
Chapel ; rue Sussex depuis la rue Rideau, 
jusqu’au quai de la Reine ; rue Wellington 
depuis la rue Bank, jusqu’au Château d’eau 
rue Bank, depuis la me Wellington jusqu’à 
la rue Maria.

Cette question est renvoyée à un comité 
composé de MM. Henderson, Hutchison, 
Scott, McLean, Butterworth, Bingham et

ITALIENS

TZEHZZE! ectui nscmenl 
ure et A nos salles de vente

H't sur a rue York, Ultawa
x, et leur»kl" 3D JH BCTJ3STTE1IÎ.

Qualités No. 1 «fi; thés «les JafKtn, «lu Cou 
go, «l’Assam, «IcHysor et autres l'cha'ttillont 
choisis de thés supérieurs.

KN GROS ET EN DETAIL.

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea C mpany

gneront.
accompa-

Hier soir à 8,15 lus. à sa résidence No 80 
rue Murray. M. François Duhamel, succom 
bait à un cancer dans l’estomac, muni de- 
tous les sacrements et entouré de sa famille. 
Le défunt qui n’était âgé que de 02 an*, 
souffrait déjà depuis près de sept mois de la 
mala«lie qui l'a'emporté. Il a vu arriver la

manière bon- T. R.SHEA et fils
I N. Gl N «. I.FERRONNERIESLe salaire des pompiers 

M. Barth wick présente le rapport du co 
mité du feu dans li 
mentation de salaire de #100 au chef des

mort avec la plus parfaite résignation 
pouvons nous dire avec vérité. “ Il partage 
le bonheur du Sauveur parce qu’il a partagé 
ses souffrances

JOHNSON HOUSE L’une des pin* ancienne* maisons commer 
cisle» d«- la vallée de l'Otlawa et de* mieux 
|Ukllflé«M »ou» le rapport .les bas prix de la 
«» alité des articles offerts en vente;

equel on accorde une aug
Magasin fameux de

HH Hue Kl au
pompiers.

M.|Heney propose d’amender le rapport 
en ajoutant que le député chef aura une 
augmentation de #50.

M. Scrim propose comme 
ment d’ajouter $20 au salaire annuel des 
pompiers.

Pour couper court à toutes ces demandes 
d'augmentation, M. Borthwick décide, arec 
la permission des membres du comité, de 
retrancher du rapport la clause accordant 
#100 d’augmentation au ehef des pompiers 
Le rapport est ensuite adopté sans oppoei.

M. fi'rançois Duhamel 
était aimé et respecté de tous ceux qui l’ont 
connu. Il était un membre zélé «le l’Union

McDougall & CuznerWoodcock Lots de ville a vendre au
VILLAGE DE CLARKKTON »«■«•» «lu pont 
Ht Patrice. Goya bâti 40 maisons l’année 
dernière. Tcrm«-s «le paiement faciles in 
térêt calculé à 6 par cent. S «-b. -»<-r à .1 
M. Clarke, Chricfon f.< •• New-Edinburg

«•«» A Na ». Moreau. ( 'Isrkffon.

Ma pensée se porte aussi vers un autre 
point, que voici :

Est ce que les employés civils ont seuls la 
jouissance des liénéfices qui peuvent décou
ler du travail qui se fait pour les divers dé
partements. Pourquoi certaine membres 
des professions libérales, lesquels ont leur i 
clientèle et sont censée y puiser leur gagne- 
pain, obtiennent-ils de l’ouvrage extra du 
gouvernement, lorsque cet ouvrage pour
rait être fait aussi bien si non mieux par 
des employée du service, auxquels cela pooi - 
rait apporter quelque revenu additionnel.

Cependant, du moment qu’un officier ci - 
vil cherche à se créer quelques ressources en 
dehors de ses attributions propres, et à part 
de son temps officiel, comme je l’ai dit plus 
haut, on cherche à lui couper l’herbe sous le 
pied. Peut-être, en cherchant bien, trou • 
verait-on que quelque agent d’assurance oh- ( 
tient lui aussi de l'ouvrage du gouverne

Enseigne de la gro**e,TarrtéreCette nouvelle m<iison autre foi* 
occupée par la pharmacie Dacier, 
a été complèlement renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu

St Joseph d'Ottawa, et aus**i membre de la 
Société St Vincent de Paul. Il se faisait unamende- - MAGASINS,-

318 Rue Wellington 318 devoir de visiter les pauvres et les orphelins 
Il était aussi Congr- 
gation des bon

doivent se renilrc eu corps a la demeure 
«léfunt, ce M»ir a pré» la retraite afin de ■• 
ter V Office d's 

Sa Grâce Monseigneur l’Archevêque a 
célébré' 1a sainte messe ce matin pour le 
repos de l’àme de celui que nous pleun.ns.

Un /m.

R.’ESL SSEXiET OUKF,CHAbaiEREganiste de la Congre 
de N.-D. du Sa o ré TA 11-87-88

I
ANÉMIE ■ CHLOROSE

m LE fer ■I BRAYAIS I
ftMrtnHiM pvatflM|ria4l 

de mood». puw linméd 1*1#ment -lent 
l'Beonomi# uni ofiC*«lono#r de «rouUee. 

rerelore et reconstitue le sang et lui ^■doeoe U risueur necessaire
S* D*Rrr dtt /mWaiant et Cnnlrtfaçoni.

lrigtrleugulereR BRAVAI8i*;ns«ei mpH 
■rra» : toots* *■«**«. us.

Gros : 40 et 42. Rue S ai ni-Lazare.

ongr.-gati

FORD & SCHABFLa magnifique buvette de l’hôtel 
est fournie de boi -sonsel liqueurs et 
cigares de premier choix.• scaai ls, 242,244, et 246, Rne Daliousie.
Johnson House!

517 RUE SUSSEX 517
Nous venonsde recevoir un approvi- 

sionnement de sirop d’t iahle 
nouveau, et de miel que 

nous vendions à 
bas prix.

Miel a 15 cents la livre 
Sirop d'crable a $1,00 le gf lion.

Uns visita est soMieUee.

LE TRAVAIL DES FILLES ET DES ENFANTS

M. l’écheviu Farrell s’oppose à la récep- 
Ce rapporttion du comité des impresei 

accordait le contrat po«ir les impressions au 
Free Press et celui pour les annonces à Y li
vening Journal. M. Farrell propose, secondé 
par M. Scrim, que le nom du Free Press soit 
substitué à «lui de VEvening Journal pour

OTTAWA.s=a
Chs. Mischon%

«a
Ourillle O'i Tfe- Ur, rè» intér s 
U an' peicphl' t H1 .»tiè de 132p'ge».lm 

Iraité sur a Surdité, hruils dvu 
Jile Comment vous gu-rfr votif-môrr, 
e* ches ou', f’ort franco, G cl». Adresse*
I . Mcbols<>6. #ti. Ht, Jiffin; V >hlr<*al.

No. 151 rue Rfileuv, a toujours en magasin
toutes portes «le saucisses, jambon», bacon, 
lard s ,lé et corn ls;vf. fi' .ites lui un» ri-
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i les arrrèa-âges 
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grand rideau de «erg- verte ten- raide comme un piquet, s’. ! igna, 
dn de haut en bas, et glissant tandis que le général remplissait 
sur on triangle. une fois encore les peiits ver-

Le génér 1 fit jouer ce méca- 
nisme d’une simplicité extrême 
après avoir disposé deux lamp 
à refiectenrs dont la lumière fit 
ressortir tous les détail d'un raa- 
nequiu Jadmirable et 
l'aspect d'uu beau vieillard 
Semblable à un montreur de cu
riosité qui réserve pour 
d’une séance les pièces les plus 
étonnantes de la collection, le go 
néral avait pris une attitude tri 
otn phante.

Il jouissait de l’étonnement d"
M Lefrançois.

C'est qu’en effet le mannequin 
était merveilleux de po-e et de 
vérité. Ce n’était pas une gros* 
siè e et gauche figure comme on 
en voit à la vitrine de certains 
marchant d habits confectionnés.
Les proportions étaient tni:iulieu 
M-ment et fidèlement observées.
On aurait cru que cet homme al 
lait se mouvoir doutant plus 
h-s deux lampes réflecirurs l'idon 
dant de lumières lui don .aient 
un magnifique relief.

C’était un vieillard large des 
ép iules sensib'em-mt voûté petit 
de taille, trapu, solidement plan 
lé sur s s jambes, Il ét it revê
tu d’une redingote noi e, dit à 
la propriétaire d’un pantalon gris 
de fer, de larges souli -is, coiffe 
d’un chapeau a bords évasés; il 
avait sous le bras une canne 
en jonc, grosse, ^résistante, utile, 
ses d ux mains étaient rame
nées sur un ventre légèrement 
rebondi et tenaient grand ouvert | 
un petit livre relié en marocain 
ronge.

La tête surtout était superbe; 
ligure souriantes épanoui ;les lu- 
nettes d* presbyte étaient posés 
à l’extrémité du nez; point debar

I.H0TEL - CUSHING ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES !

! NOUVEAUX ET A GRAND MARCHE

son absence doive m'e bliger à 
une vigilance dont j’avais per
du l’habitude, je n’ai pas cru de
voir la retenir; elle est partie 
emmenant Mme Morand et 
Marguerite.

Que lui es4-il arivé?
— Je l'ignore, répondit le 

comte. J’ai voulu d’abord em
pêcher son départ. Mais avec sa 
fermeté digne et calme qui m’en 
impose elle m’en à prié 

manière à me faire 
comprendre que ss résolution 
était irrévocable et qu’elle m’a
bandonnerait plutôt que d'y re
noncer. Vous comprenez que 
que je n’ai pas insisté. Elle m’a 
remercié d’une voix si émue et 
d’un regard si reconnaissant que 
j’ai été touché jusqu’aux larmes.

Elle est donc partie en me 
promettant, la charmante 
et dévouée la jeune fille de faire 

Bloc DE l’Hotel Russell 11. rminer avant mon retour les 
_____ _ A répar itions de l’hôtel à Paris.
OTiAwA. M" de Veiudel eut le soin de

, nous dire que son père n’était 
GLjTTXX-jXj^HjTOJSI ! pas arrivé.

PETROLES Il lui fallait un supplément de 
force pour continuer son récit 
qu’il allait, tirer maintenant de 
son propre fonds. Il rctoussa, 
recracha, retortilla ses mousta
ches, ralluma un cigare et com
menta en ces termes :

“ Le comte de Bertillon, je ne 
s si vous oonna ssez ce dé- J

BT

Huiles pour les Machines.
ZEXST

VENTE EN GROS PAR

ZLi-A.

M. Arthur Cushing,
bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l'ancienne maison 
*• Cushing " ?ur la ruo Nicho
las vient d’ouvrir sur la rue

ayant

Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra oujours desia fin

tail, était un savant de premier j 
ordre. Il lisait et traduisait le grec ! 
comme un professeur d * Sorbon
ne. Horace était son poète favori ;

“ Non cont- nt d avoir traduit 
Horace, le comie de Bertillon le 
lisait et le relisait sans cisse, il ------*BlohulesUosephat
les vers du poète latin. . 1 . ”

- h livre q»; T...» avez vu
entre les mai s du mannequin, fectionnement pour la cure rapide 
c’est un Horace, édition extrême et complète des flux et écoule- 
ment rare et préri me, celle |ue mente contagieux, anciens ou
mon pauvre am, empo.tait .ou-
jours avec lui. Trois jours de traitement suf

fisant le plus souvent pour guérir 
la blennorrhagie.

Celle médication ne laisse après 
elle aucune conséquence lâcheuse. 
C’est la plus énergique et la plus 
efficace de toutes.

Une instruction complète accom
pagne chaque botte de globules. 
Exiger la Signature î

de pa WIlNMMS i-ti H Eût S- 
CLASSE — Tuujo irs on 
mains dos tiltiiRHS de 
première marquL.ÜlilIlL ROGERS Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 

CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 
-----et tousMe- PRIX, chez---------

|
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HMtlIS & CAMPBELLO O.,

vôite ancienne et uunorable maison de meubles, d’Ottawa 
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua* 
iité des articles qu’elle vend.

14 L“ c -mte lui dit, cela je me 
; le rappelle très bien:

“ Laisse-le agir à sa guise.
‘ Les hoinm s d’âge ont tous 

i “ leurs petite* manies, n’est-ce 
I pas général? n’est-eepas, de'Cora 
| bes ? ”

nr rrmccTCD ! — Eh bien- voil|*....... Trois
M. a lC.iv j jours après, la mer rejeta sur le

rivage presque à côté de la mai- 
^utle j son d • m. de Comb *s tnt ave tis

—Nous v'ions '.certainement ; i’un des premiers ; il se rendit à 
loin de nous douter de cette aven- l’endroit indiqué avec d’autant 
tu : e, rep it 1 gé éral. Ce jour-'à d’empressement qu’on lui pirla 

•our le lende- d’u i grand vieillard 
art.ie ; M. de vre n’était pas défiguré; ce n'était 

• • d’aller a>' pas un noyé, car Veau ne l’avait 
H . » le pour prendre des disposi- pas gonflé. M. de Combes fut 
tioiif- et command ir le diner que | fr ippé, comm-* Emilie de la res- 
l’on devait aller faire dans la ville | temblance avec m. do Veindel. ! 
de François 1er. 11 • tait parti à “ Il vint au chalet, pria le comte 

disant quelle audace ! j vt M. de de Veindel de le suivre. 
“ Si mon père arrivait demain En route, il prépara le jeune 
mutin, nous le r tiendrions. J h -rnme à la fatale découverte, 
donnerai des ordres en conséquen j M. de Veindel fut 1 ng à corn- 

d’hom- prendre, et joua très habilement 
me s’obstine à n- pas vouloir fix- ia douleur, la surprime et l’eff oi. 
vr la dut de son arrivée ! ” Pour se soustraire aux ’ regards

“ne jour était tout à fait sur scrutateurs qu’il sentait peser 
so id clin. sur lui, il s’cla1 çi en courant

" Nous elion réunis sur la ter vers l’endroit où le'eadavre avait
rasse qui donnaiI s r la mer at - • été déposé.......  Ayant reconnu
tendant l’appel du dln r 1 son père, il se jeta ur lui, 1 ap e

“ Par une étrange coincidence 1 la, l’embrassa, poussa des hurle-
Pmilie « t Veindel revenaient au i men's gémit, pleura....... Oh!
vualet presque en même temps, c’était bien navrant !.......

Le général prononça cette ti 
— Voyez donc là-bis, Mil ■ rade tout d’une haleine, d’une 

;1 IV Serait-,-Ile in.,Lde# Klle\voix rapide, sacoadee, sardoni-
Quand il eut allégé 

e ce poids, il éclata de

(A continuer )
LES

GIATIUIT8 A VENDRE 0 Four Ceot de Réduction iur tontlehat Argent Comptant
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Un Piano a un 
| prix modéré.
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HARRIS & CAMPBELL
gçgemoale Mouriès

L’emploi de la Semoul* 
Mouriès est recommandé 

aux femmes enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de la 
croissance.

L’Académie de Médecine a voté 
des remerciements à M. Mouriès; 
et l’Institut de France lui a décerné 
une médaille d’encouragement au 
concours des prix Montyon pour 
culte découverte qui exerce une si 

i heureuse influence sur la diminu- 
I tiou des maladies et de la mortalité 
• des enfants.

L’usage de la Semoule Mount» 
pendant la gros- 
ion et chez l’enfant

loin des rues U’fonnor ei (llieen. (Près de la rue Sparks)Le cada-

ïfit I Antipyriney
1, val

L’homme qui avait simulé 
avec une y erfeci ion eutto person
nalité était certainement un al
tiste: son œvre avait dû lui pren
dre beaucoup de temps et exi
ger des soins minu'leux.

M. Lefrançoiseut, en le voyant 
un tel ébahissement, il fit un 
mouvement de recul avec un na 
turel si parfait, que le général 
sentit monter à s n cerveau des j 
effluves d’amour-propre satisfait.

N’est-ce pas que c’est frappant? 
dit il

Oui, répo .dit le lieutenant, 
c’est bien le comte de Bertiilo t 
je le reconnais parfaitement, bien 
que je ne l’ai que peu vu et en 
corelor» de mon adol scence.

La mobile pliy-i noinie de M. 
Lefrançois, qui iéflé;ait vite ses 
pensées, signifiait clairement; “ 
Seulement, je ne comprends 
pas. °

L> général lui dit après l’a
voir laissé que quus instants en 
coitempVition.

Ou! attendez J’ai été comme 
vous; lorsque M, le Combes m’a 
montré ce merveilleux manne 
quin, j’ai admiré, mais je ne com 
prenais pas. Je donnerais beau 
coup pour avoir fait cela. C’est 
à la f >is unchef d’ceuvr • de réalité 
et un tour de force de divination.

Expliquez-vous, de grâce, vous 
me fa t- s mourir d’impatience.

—.Allons donc, à v. tre âge on 
ne meurt pas pour si peu! C’est 
d’ailleurs, ce que j’ai dit à M. de 
Comb *8, qui souriait ironique
ment, sourire numéro 17. Croy
ez vous qu’il ait eu l’auda ie de me 
laisser pendant quatre jours sans 
rien me dire. C’est pour cela que 
je suis resté si longtemps à Etre, 
ttt, Il a voulu absolument que 
je t ouve moi-même l’explication 
de ce mannequin. Et bien! j’ai 
trouvé, et j’en suis très heureux, 
d’ab >rd parce que cela me prou 
ve que je no suis pas tout à fait 
uu imbécile, ensuite parce que, 
pour me récompenser, M. de Corn 
bes m’a laissé emporter son man
nequin.

—Mon général, s’écria M. Le
françois, vous n’aurez pas la cru
auté de me soumettre à la même

TAOUBTTEde
1 - diligence. Ce diable CONTRE

Miff raines, Mauæ de Têt\ Névraltfies 
Coliques, Infirme, Emphysème, Goutte 

^ ll/uunat issue, Sciatique et DOULEURS en général.
. ► Avoir soin d'exiger l'AK TI S YltI.YJE üa TKOUETTMC

jL Vente on Croc à Puria, fi. 2IAZL:ay Fharm<’», 234, houlJ Voltaire 
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| chez la femme 
sesse et la lactat

îdant la dentition et la crois
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à 
chaque flacon.

Fabr°" et gros : Maison L. Frere, 
19. rue Jacob. Paris.

L'Huile de Berthé est l’huile
' " " rue pure, préparée

octement
oe loie ne morue pure, 
avec des foies importés directém

la Maison L. Frere, 19, rue

F,!le no se vend 
accompagnés d’une

i’en flacons 
truction.ijj"

JOHN ASHflELD,“ L’un de non d t : i

se traîne pén bleuie t. j fl110.......
Nous av otis à p.-ine vérifié i 8?n c®ur 

cëtte renTaTque que ndtis « uten-1 rir,,< . ,
dim,e le galop d u» cheval. , Ma., vous » et-8. pas une poule

Celait M. de Viudel. | mouillée, vous, lieutenant. ht
]ïx..vlt'«t cavalier, il a’apprê- oo misérable sa trouve

lait, suivant son habitude, à lai-1 s»r votre ch,mm ! 
re vue brillant-, ntm, e scène. L' T iranqu.lle général ; 
brait du eh vol arracha Buiéic M- d,‘ > lnd,;‘ » de ™01 «;“• 
0 va douleur.'» ,-s ré II axions. te apres-m.d. une telle ...suite, 
Elle 66 re o mm, t recou .misa ■ nt qu .1 doit avoir 1 envie d ■ me 
m. d, Viendel ell1 sVo .rta d'un mettre trois pouces de fer dans 

qu'l Ile tomba le mrP8- . H est lâche cela est 
vrai ; mais je sais qu il mi nie 
admirablement une épée, 

i — Jeu* veux pas, entendez-

l

No. 102 Rue Rideaubond si viol nt 
dans le f ssé de la route .

m d * Viendel a- riva en caraco
lant: on l’a plaudit comme, ... , , .
d'habitude. Seul. M. de Oom vous que salissiez votreepee au 
b»s avait été impr adonné du contact de la sienne C est au pro 
mouvement d - terreur par le,net ™rei>r «npernl qu il faut déférer 
Emilie a'é ait éloigné en r.p- (le tels h ,m mes. . 
perc .vaut — Hp|as ! le |,u,s"'e ' Ne se-

Ell, s'était r,i vée sansl.eau- i raiVce p»a du même coup perdre 
cou., de peine, e, venait vers 1 i ',d ««mbart ! Puisque vous ma-
chalet, triste, morne, baissant la ! voz pressentir......

— G esi juste, murmura le ge-
Elle lit un détour pour „ i nérsl’jsn baissant la tète, et pour 

soustraire à nos questions, et | ce dernier il n y a pas de 
aussitôt entrée d ms la mais >n, i crlB I.on 
elle courut se réfugier dans sa' Puis vivement :
, ° j — Avant de vous parler de

lu de Comb ‘s l'y suivit. C, j ™'r* beau-frère il taut que je ti-
lusse cet le sombre histoire............
\l. de Veindel avait donc recon- 

| nu le cadavre de son père. Il 
Il assur, qu'il est arrivé à con- fit uns scène de désolation dans

naître la vérité parla seule pé- «s regies....... Mon par ac-
nétration de son,spilt et que .......  Le misérable était
Emilie ”'.1« connue du comte....... Personne
Je ne serai p , q ne réclamant l’intervention de

amo, quelle lu. ad tout dit car de 1& ju8tice_ rautorité locele
ce u est pas , j Iressa l’acte mortuaire et M. de! veindel partit pour le départe-

î.HSSi£3KIBaPS

Grande vente a moitié prixt
f

i
tète.

i Tout le fonds du magasin sera vendu a 50c dans la $1,00.i»

î diahl" d’homme s’arrangeait 
jonrs de minière à «seuillir les, 
nouvelles fraiehes. J'ai décide, <le me retirer du commerce de vaisselle et je vendrai tout 

mon stock à moitié prix. Cette vente se continuera tant que je n'aurai pas ven
du tout mon stock. Ensuite je ne ferai que le commerce de lampes.

120 Services de Chambre a coucher, blancs, O morceaux à $1,15
80 Services en couleur, 10 morceaux à $1,75

70 Services à Thé en couleur, 44 morceaux a $2,25
510 Services a Thé blancs 44 morceaux a $3,75

* épreuve.
—Non ; je ne doute ni de votre 

intelligence ni de votre pénétra 
tion ; mais vous n’avez pas les 
mêmes {données que moi pour la 
solution du problème ; et puis 
vous avez besoin de tout savoir 
dès aujourd’hui. Je vois donc 
tout vous expliquer, bien qu’il 
soit fort tard

La pendule de la chambre mar- 
quait en effet minuit moins qu 1- 
ques minutés: -—-------—

Le général et M. Lefrançois 
rentrèrent dans le cabinet. Appe 
lé par un coup de sonnette, le 
vieux serviteur parut.

— Baptiste, lui dit son maître, 
tu vas préparer tout de suite la 
chambre verte pour le lieute
nant.

—Merci bien de votre attenti
on, dit M. Lefrançois ; il faut ab
solument que je rentre chu z moi. 
Demain matin, je recevrai très 
probablement une double visite, 
vous savez bien.......

—C’est vrai.. Eh bien ! Baptis
te, tu peux aller te coucher. Je 
reconduirai mon ami le lieute
nant.

Baptiste fit le salut militaire et,

. thrs à cette faisait ses conliden- enfpon^t k
cercueil qui contenait les restesces.

enfin il n’est pas sorcier! 11 m a ! 11 ™‘>sa sa fortune et 1 h,-
répondu:

Mon ami si je
144 Lampes d’étude a $1,75.

374 Douzaines de bols et soucoupes blancs a 75c la douzaine.
ver venu, il fut de nouveau l’nô- 

nar-le peu le ass^a de M. de B «rtillon. 

c'est que je ne v.ux jamais■ »-» - j SfinU ^
des i”sPaé™ette ‘"affaire: ' se rendre coml,te de ce fi"1 a du

de moi, j'ai pris un jour Emilie ™‘a doat;> açhem,..c a pied du 
à part et je la loi ai Lcontée. %™» “7^

J'en étais Vù'r .......Seulement ^on fils lui ayant recommandé
j’avais gardé un atout dans mon d« P“ aPP°rter de bngen.de 
jeu; et quand je lui ai dit que ' A , . ,, f
k. de Viendel était allé à la °.mbé a‘a ha^ d;1u“afa:
"que et qu’il en avait ls.se au bord de laquelle .1 s était
té un album, elle a pâli aifleu- imprudemment avance; peu- 

. e.r„, être même un cboulem-'nt.—ils
semen. P n’insistsi sont assez fréquents—s'élait pro
réponse snffi-anle, je n insistai •*.. Et voi-pas Wiagc, mon enquête ^™e on îcrit i'hïsto'lre!

pa^pasqau diner, où. d'h ibitu- £

d-, elle saPPb- 7un 7 d'f françois dans sa chambre à cou-

Le comte dit: cher'
— Mlle Emilie a été obligée 

de partir pour Paris. Bien que

140 Services en verve, 0 morceaux, 30c.
- 47 Services a diner a moitié prix.

Voyez mes Plateaux a 10 c. Voyez mes Plateaux a 25c.
Voyez mes Plateaux a 75c.
Voyez mes Plateaux a $1,00.

Vente sans réserve. Tout mon stock a moitié prix. Meilleur pétro’e 
canadien a 20c. le gallon.

Voyez mes Plateaux a 50c.
Il était sans doute

JOHN ASHFIELD,
IBertillon, 

l’observation. No. 102 RUE RIDEAU.XVI
Dans un coin se trouvait tan
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Pour employer 
nions des mecan 
alternent avec cell 
les imprécations c 
listes en font nat 
les frais. Les a 
nuent leur propaga

En somme, le n 
que ; il y a dix mil 
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Il toucha iminéc 
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tard, le changeur i 
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sition.

Il se rendit ans 
indiqué par le ve 
de partir avec ses 
gare du Nord.

O.i telégiaphia 
l’on apprit que le 

. vendeur de titres
' existait e£f cuvei
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^ que son premier c 
vty puis plusieurs joui 
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